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"Il est possible que le phénomène 
UFO nous fourvoie à dessein..." 


EDITORIAL 

Tl 11 11 1111 f. f 111 


Jacques Vallée 
Membre du Collège Invisible 


Chère Lectrice, cher Lecteur, chers Abonnés, 


C'est en novembre 1975 que paraissait le premier numéro d'"UFOLOGIA"! 
Quel chemin parcouru depuis dix numéros réguliers tant dans la recher¬ 
che objective do la vérité que dans l'amélioration constante do la pu¬ 
blication! Mais, comme un arbre ne pousse jamais seul, il nie semble hon¬ 
nête de souligner - une fois encore- le rôle essentiel de votre fidélité 
qui constitue la sève vivifiante de notre action et de l'aide fournie à 
tous les échelons, et sans relâche par les nombreux collaborateurs CFRU. 


Devant les rivalités de groupes, les élucubrations des mystiques du 
cosmos et les abus des financiers de la soucoupe, il était normal que 
le public éprouvât un sentiment de déception. L'intégrité totale, pour 
laquelle nous avons toujours oeuvré - contre vent et marée - a reçu 1 ' 
écho indispensable à la poursuite d'"UFOLOGIA" dont le numéro 10 est 
entre vos mains. Il a aussi été nécessaire d'attendre septembre 1977 
pour voir la création, par le CNES, d'un organisme officiel pour l'é¬ 
tude des OVNIs. Sachant que le décalage entre l'Europe et les USA est 
d'au moins dix ans, il reste bien sûr à espérer que la France ne som¬ 
brera pas dans l'absurdité de l'US AIR FORCE du temps de Condon, en 
confondant recherche et discrédit orchestré. Je souhaite donc que M. 
Claude POHER puisse mettre en pratique toute sa compétence ufologiquei 


Ce H°10, outre les rubriques habituelles, publie deux enquêtes inté¬ 
ressantes (le cas d'Alsace et de HEM) qui touchent au problème des ef¬ 
fets physiologiques et psychologiques souvent remarqués et dont j'avais 
fait allusion dans mon étude "Le silence des Extra-Terrestres", publiée 
en mars 1978 dans "UFOLOGIA" N°3. Par la suite, le CFRU envisage de faire 
le point sur cette question en analysant par exonjile les cas les plus 
flagrants mettant en évidence une manipulation de plus en plus vraisem¬ 
blable. Francis Schaefer - 1977 
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"Le Parisien Libéré" - 20 Mai 1977 


ARCHIVES. JEAN SIDER 


UN CAPORAL CHILIEN SEQUESTRE 
PAR UN “O.V.N.I." PENDANT 15 MINUTES? 


ARICA (CHILI). - Un caporal de l’armée chilienne 
aurait été "séquestré” pendant un quart d’heure, le 25 
avril dernier» par un, .Objet Volant Non Identifié 
(OVNI), près de la localité de Putre T à 2.200 kilomètres 
au gord-est de Santiago sur la frontière bolivienne. 

La patrouille» composée de six soldcts et d’un capo¬ 
ral, était en train de se livrer à des travaux de routine. I 
lorsque, à moins de 500 mètres de distance, une lu¬ 
mière intense apparut et attira l’attention d'une senti¬ 
nelle. Le caporal Annando Va Ides s'éloigna alors de 
ses hcHDmcs en direction de la lumière et disparut subi¬ 
tement qufques minutes avant que l'O. V.N.l. ne dis¬ 
paraisse aussi. 

Un quart d’heure aprè?, il réapparut brutalement 
aux côtés de ses hommes et s’exclama "muchachos’V 


avant de s’écrouler sans connaissance. La barbe du ca¬ 
poral avait poussé comme si plusieurs jours s’étaient 
écoulés et l'expression de son visage restait marquée 
par une surprise indicible devant quelque chose d’in¬ 
croyable et d'incompréhensible. 

En sortant de l’inconscience, quelques moments 
après, le caporal Valdes ne put se rappeler ce qui s'était 
passé, mais il s'aperçut que sa montre avançait de 
quinze minutes et qu'elle indiquait au calendrier le 30 
avril. 

Lis autorités militaires de la ville d’Arica, près de la 
frontière péruvienne, où avait été immédiatement 
transféré Valdes. n’ont ni démenti ni confirmé l’inci¬ 
dent. 


Le phénomène lumineux de Colmar: 

d'autres témoignages 

Nous avons signalé» ces jours derniers, un phénomène 
étrange qui s'était produit le mercredi 20 avril dans le ciel de 
Colmar» le soir aux environs de 22 h. 

Plusieurs personnes ont parlé d'une forte lumière qui n'aurait 
duré qu un instant. 

D'autres témoignages nous aoht parvenus à la suite de notre 
article. Ainsi cette lumière a été vue par deux jeunes femmes 
employées à l'hôpital Pasteur, «Elle était bleutée, et très vive» 
ont-elles précisé. Une habitante d’Orschwihr, Mme Marguerite 
Simon, qui circulait en voiture en direction de Colmar» venant de 
Rouffach» ce jour-là» vers 22 h - 22 h 15» nous a dédoré: 

«J'étais acconpagnée de ma fille et je roulais vers Colmar 
lorsque, subitement, je me suis trouvée dans une vive lumière 
bleue qui allait bien au-delà de ma voiture et qui semblait tomber 
du ciel. Le phénomène a duré quelques instants, puis la lumière 
s'est déplacée rapidement vers Colmar». l . alSace 30 041977 


SOS - OVNI L’ALSACE 07.05.1977 

Le pilote d’un avion monomoteur colombien. M. 
Menue! Lopez. a failli payer de sa vte sa rencontre en plein 
ciel avec un objet volant non identifié (OVNÜ. 

Rendu subitement aveugle par te lumière violente de 
l'OVNI, rinfortuné pilote dut survoler Bogota pendent deux 
heures, appelant à ( aide la tour decontrôle de l'aéroport à 
laquelle il ne pouvait Que répéter: wJat perdu la vue et je ne 
sais que faire». 

Quatre avions furent alors envoyés à l'aide de M. 
Lopez, pour lui dicter le s manemrvres adéquates qui lui 
permirent de se poser sens encombre sur f eénxbome de 
Bogota. 

M. Lopez e été immédiatement hospitalisé pour choc 
nerveux et l'on tente détablir les raisons qui l'ont soudain 
rendu aveugle. 

ARCHIVES J.T0RRÈS -S.SCHWEITZER 


UN TÉMOIN AU-DESSUS DE TOUT SOUPÇON : JIMMY CARTER. 

NOSTRA 11 MAI 1977 


J EAN-CLAUDE Bourret Ta 

annoncé à la télévision. Le monde 
entier est au courant. Le prési¬ 
dent des Etats-Unis croit aux OVNI. 
Déjà pendant sa campagne prési¬ 
dentielle, Jimmy Carter n'a jamais 
démenti cette information. Il avait 
même promis qu'une fois élu Prési¬ 
dent, il ferait tout pour faciliter la 


détection et l'explication du phéno¬ 
mène OVNI. Aujourd'hui, ce qui 
pouvait passer pour une promesse 
électorale va devenir réalité puisque 
le No 1 des Etats-Unis a confirmé le 
témoignage de M. Heydon Hewes, 
directeur du bureau international des 
OVNI pour l'état cfOklahoma, qui a 
montré la lettre manuscrite dans 


laquelle le Président Carrer raconte 
avoir vu un OVNI en 1969. Le 
Préaident Carter y explique qu'avec 
10 membres du Uon's Club de Leary 
(Gé<*gie) il a vu, par une nuit 
d'octobre 1966, un OVNI « aussi bril¬ 
lant que la Lune, de couleur bleue, 
puis rouge » qui s'arrêtait puis avan¬ 
çait vers lui. 
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• O.N.U. : On message de paix aux extra-terrestres 
signé Waldheim... 


T E secrétaire général des Nations unies. 

Kurt Waldheim, et les chefs des quatorze 
délégations, dont celles de la France, de la Bel¬ 
gique et du Canada, viennent d’adresser des 
messages aux extra-terrestres que le vaisseau 
spatial américain < Voyager-1 » pourrait rencon¬ 
trer lors de sa mission au-delà du système so¬ 
laire. 

« Je vous adresse mes salutations au nom 
des peuples de notre planète. » C’est ainsi que 
commence le message de VL Waldheim, * Nous 
lie quittons le système solaire pour entrer dans 
l’univers que pour rechercher paix et amitié, 
pour enseigner si on nous le demande, pour 
apprendre si nous avons cette chance. > 

C’est à l’invitation des Etats-Unis que 

M. Waldheim et les membres de la commis¬ 
sion sur les utilisations pacifiques de l’espace 
extra-atmosphérique ont enregistré leurs mes¬ 


sages. Ceux-ci seront gravés sur un disque en 
cuivre qui sera emporté par « Voyager-1 », dont 
le lancement, depuis Cap Canaveral, est prévu 
pour le 20 août 

« C est un peu comme si nous lancions une 
bouteille à la mer », dit un représentant de la 

N.A.S.A., Timotby Ferris. 

Parmi ces messages figurent des poèmes, en 
français et en suédois; un passage du Coran 
en arabe et divers textes en espéranto, en an¬ 
glais, en flamand, en allemand, en espagnol, en 

f >erse, en indonésien, en créole et en efik, la 
angue du Nigéria. 

« Voyager-1 » doit atteindie les parages de 
Jupiter en mars 2979 et Saturne en novembre 
1980. Plusieurs années plus lard. la sonde quit¬ 
tera 2e système solaire jpcnir s'enfoncer dans la 
voie lactée. 


Gard : Trois semaines 

• DÉP DU MIDI 02.05.77 

de secret pour un O.V.N.I. 


Nîmes CC.PJ. — Alors que, 
près de Marguerittes (Gard), 
iis étaient occupés à forer 
un puits, MM. Pierre et Em¬ 
manuel Lopez» 26 et 21 ans, 
avaient leur attention attirée 
dans le ciel par un point lu¬ 
mineux comparable à une 
grosse étoile qui grossissait 
à vue d’oeil, en se dirigeant 
vers eux à une très grande 
vitesse. 

€ L’objet » s’immobilisait 
a environ trois cents mètres 
des frères Lopez et à une 
dizaine de mètres de hau¬ 
teur. Sa luminosité orange 
était intense, mais n’écdairait 
pas les abords. L’engin était 
silencieux, sa taille paraissait 
immense Ues mesures goaio- 
métriques effectuées par la 
suite su<r de terrain donnent 
à penser qu*iL avait une cen¬ 
taine de mètres de long!). 

« C’était monstrueux >, a 
déclaré Pierre Lopez. Puis 


l’appareil pivota sur lui-mê¬ 
me et repartit à 90° de sa 
trajectoire d’arrivée- 

A ce moment, M, Christian 
Reynaud, 1S ans, apprenti 
boulanger à Marguerittes, 
s’apprêtait à se rendre à son 
travail. 11 aperçut, lui, une 
lueur très intense, puis, dans 
un champ, derrière une haie, 
t une forme lumineuse qui 
paraissait bombée s. Selon ses 
dires, bien que se trouvant 
à environ six cents mètres 
de « l’apparition *, il ressen¬ 
tit dans le ooips une certai¬ 
ne chaleur. 

C’est dans la nuit du 8 au 
9 avril dernier, vers 2 heu¬ 
res du matin, que s'est pro¬ 
duit le phénomène. B a été 
volontairement caché Jus¬ 
qu’ici pour enquête- Cette 
dernière ne paraît pas met¬ 
tre en doute l’honnêteté des 
trois Gardois. Etait-ce un 

O.v.nl. ? La question, bien 
sûr, demeure posée. 


• BONN : La vie existerait dans 


d’autres galaxies 

Une équipe internationale 
d’astronomes allemand» fran¬ 
çais et américains de l’Insti¬ 
tut Max PlancK à Bonn vient 
de déceler l’existence de va¬ 
peur d’eau hors de la voie lac¬ 
tée — donc la possibilité d’une 
forme de vie dans les autres 
galaxies. 

Cette éOuipe a utilisé le 
radio-télescope de 100 mètres 
d'Effels-Berg (le plus grand 
appareil mobile de cette sorte 
existant en Europe), tns/tailé 
près de Cologne, sur les hau¬ 
teurs de llSSfel. 

A la limite de la nébuleuse 
^ I C. 133, située à 2.200.000 an- 


NOUV.RÉP 21.01.1977 

nees-lumière de la Terre um 
trlllion de fois la distance de 
la Terre au Soleil) il y a des 
molécules d’eau en mouve¬ 
ment. à peu près une pour 
dix oentimètres-cubes >soit à 
peu près la proportion exis¬ 
tant dans la voie lactée. Sous 
l’effet de la lumière, ces mo¬ 
lécules en mouvement vibrent 
toutes à la même fréquence, 
émettant donc des signaux 
captés par le radio-télescope. 
Afin d’éliminer les cause» 
d’erreur que constituerait la 
présence d’électrons «parasi¬ 
tes», on refroidit l’électroni¬ 
que du radio-télescope à 
moins 230 degrés. 


Un nouveau congrès 
et des révélations de la C.I.A. 

SUD-OUEST 20.05.77 

ï TN nouveau Congres international sur les objets volants non 
^ identifiés se tiendra aux Etats-Unis, sous les auspices de 
la revue € Fate Magazine ». deux mois après celui d’Acapulco 
(Mexique), qtii se proposait de dégager la signification du 
phénomène O.V.N.I, mais se solda par un échec. 

Ce congrès, que ses organisateurs espèrent rendre annuel, 
se dérsulera exactement trente ans après que le pilote améri¬ 
cain Ken Arnold eut repéré neuf objets de forme circulaire 
non identifiés volant en formation au-dessus du Parc national 
de Mount Rainier, dans l’Etat de Washington. 

Décrivant les évolutions des neuf objets mystérieux, Arnold 
compara ceux ci à des « soucoupes ricochant sur de l’eau ». 
Peu après, un journaliste américain, Bill Bequette, lança 
l'expression de « soucoupes volantes ►. 

Ken Arnold sera un des premiers orateurs du congrès de 
Chicago, qui, selon les organisateurs, devrait réunir cinq mille 
participants. 

Selon M. Curtis Fuller. éditeur de « Fate Magazine », le 
Congrès international de Chicago revêtira un intérêt particulier 
du fait que, d’après une information récente de la revue • U.S. 
News and World Report », le gouvernement américain envisa¬ 
gerait de faire de « troublantes révélations » sur les O.V.N.L, 
fondées sur des données recueillies par la C.I.A., avant la fin 
de l’année, 

«. Ces révélations écrivait .'influent magazine américain, 
renverseraient la position officielle du gouvernement, qui, 
dans le passé, a toujours minimisé le phénomène des O.V.N.I. ». 

A ce propos, on rappelle que M, Jimmy Carter a affirmé 
avoir vu un O.V.N.I. en 1973, à Thomaston, en Géorgie 

Au mois de juin de l’an dernier, M. Carter a déclaré : 

* Si je deviens président, je ferai en soite que toutes les infor¬ 
mations que les Etats-Unis possèdent sur les apparitions 
dO,V.N.I. soient mises à la disposition du public et des sa¬ 
vants ». 


Au-dessus du camp de La Courtine 


UN O.V.N.I. EN GUISE D'ETOILE DE NOËL 


T TN objet volant a été aperçu au-dessus du eamp militaire 
^ de la Courtine, en Corrèze, 

Selon les observateurs, H ne s'agit nullement d’un avion, 
ni d’un hélleoptère, pas davantage d’un ballon d’observation, 
puisque la nuit était noire, et que eet objet possédait un dis¬ 
positif .lumineux à son sommet. 

11 est apparn de forme-circulaire et de couleur rougeâtre. 
Selon les mêmes sources,. il se serait déplacé à une a»ea basse 
altitude, dans la direction nord-est - sud-est, en émettant un 
sifflement très perceptible. 

Cet objet ne semble avoir été remarqué nulle pari ail¬ 
leurs dans la région. ■— - - — ■ ■ ■ 


S-0. 25.12.1976 


ARCHIVES: JL PROUST 
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Mystère autour d'un choc 
en J M.Â. 

" QUELQUE CHOSE " 

A HEURTÉ UN AVION 
COMMERCIAL 
EN PLEIN CIEL 

Les terâmldroe de la compa¬ 
gnie <x*nsmerdtete ouest-eàletnan- 
de « Lu ft hansa » etaet que les 
«xfwra eurnpéros de l'aéronau¬ 
tique dvfte, æ penchent sur un 
mystérieux Incident qui s'est 
produit Mar sur un avion de la 
« LuÆthaziA > durant le vol entre 
Cologne et Londres. 

En effet, alors qu'il se tmmvHSt 
au frŒUS de te Belgique, le pilo¬ 
te de l'avion o&nst-elkxnai*! 
avertit te tour de contzrôfe de 
l'aéroport de Heathrow que son 
appareil venait d'être heurté uar 
« îbM^ub dbase >, et U demain 
dalt te mfoe en pl aça du dispoah- 
fclf de sécurité <HB&nœ jxw 
son a/tfesme*’ 

Il y a eu un hndt eourd et 
l T a\k>n fit une embardée cnmme 
slll avait sufal Lin choc vktoit. Jr 

L’attarrtege s'effectua sans ^ 
encombre et le« techniciens qu o 
examinèrent l'avion A Heathrow 
n’ont rien décelé d'anormal. “• 
L’avion a pu repartir pour OcQo- _i 
gus. “» 

Lee g xi*« de l'afeonauttoue 
civile se dgTBMiii^ua. ce qui a ira u 
æ produire. A toute fins utüee i 
le (^aunanttement suprême des 
Parcel AUléeo en Europe a été r- 
interrogé mais réjponcfrt qu'au- ^ 
cnn eæxxlœ de tir antl-aénfiQ ^ 
n’étalt prévu en Belgique P 
aujourd'hui et que, de p&t®, Ja- JÇ 
mate des exercices anti-aértens 
ne sont conduits dans des cou- od 
ktâra réaarvte à l'aviation civile. \ 

Le myatte <rtee donc entier. Z 


A L'ECOUTE 
DES 

EXTRA-TERRESTRES 


Les Américains se met¬ 
tront dans deux ans à l'écou¬ 
te des mondes extra - terres¬ 
tres, a indiqué à Dallas (Te¬ 
xas ) un des spécialistes de 
l'administration nationale de 
l'aéronautique et de l'espace 
(NASA), M. Bôb Edelson. 

Il a souligné que la techni¬ 
que américaine pourrait per¬ 
mettre à la NASA d'envoyer 
elle-même des messages, dam 
l'espace interstellaire dont 
il faudrait peut-être 24.000 
ans pour recevoir 2a réponse. 
Tl est donc plus simple de 
tenter <f intercepter les mes¬ 
sages déjà éventuellement 
transmis par les — habitants 
d'un antre monde. 

Si des messages sont per¬ 
çus, a estimé ST. Edelson, ce¬ 
la prouvera qu'il y a une au¬ 
tre civilisation évoluée. 

M. Edelson a enfin noté que 
cette recherche valait la pei¬ 
ne car « il est inconcevable , 
a-t-il dit „ que dont les sept 
frUIton* d'étoiles ou plus de 
la galaxie , nous soyons 
seuls. » 
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Enfin la vérité 


sur le «Triangle 
des Bermudes ? » 


Soviétiques et Américains ont 
décidé d unir leurs efforts pour 
tenter de percer les nombreux 
mystères du tnangle des Bermu¬ 
des Un navire de recherche sovié¬ 
tique le ■ Victor Bugæv» a quitté 
en trn de semaine dernière le port 
canadien d Halifax pour ta aone 
des Bermudes, et quatre autres 
navires soviétiques ainsi que cinq 
américains participeront au pro¬ 
gramme de recherche tout au long 
des années 1977-1978 

Cette étude entre dans le cadre 
plus large du projet -Polymode» 
que les deux pays ont mis sur pied 
Tan dernier pour étudier en 
commun les phénomènes océani¬ 
ques. courants, tourbillons, magné¬ 
tisme mais aussi la météorologie 
et la géochimie 

Ce projet, financé par le • Massa¬ 
chusetts institut© of technoiogy» 
(MIT}, a vu le jour en 1976 À la 
suite de la signature en 1973 d'un 
accord américano-soviétique sur la 
recherche océanographique 

Le tnangle des Bermudes, théâ¬ 
tre de bien des énigmes et de 
disparitions inexpliquées d avions 
et de bateaux, reste une zone 
d étude privilégiée pour les scienti¬ 
fiques Depuis ce fameux 5 décem¬ 
bre 1945 ou cinq bombardiers 
• Avenger IBM» ont disparu sans 
laisser de trace pendant un vol de 
routine au-dessus du triangle, les 
hypothèses les plus folles ont 
fleuri 


Aberrations 

magnétiques 

Pour expliquer les disparitions 
d avions, de bateaux de pèche et 
<!e yachts dans œtle zone, des 
savants mais aussi quelques 
charlatans ont fait appel tour è tour 
ou simultanément à des phénomè¬ 
nes météorologiques (tourbillons, 
trombes) physiques (le triangle 
serait le siège d'une émission élec¬ 
tro-magnétique produisant une dé¬ 
sintégration moléculaire), aux 
OVNIS (objets volanls non identi¬ 
fiés) etc 

Certains témoignages tendant à 
prouver que de nombreux O VNTS 
ont été aperçus dans la région, ce 
qui a tait dire à des imaginations 
fertiles que le triangle était le siège 


d’une base d’OVWS et que. pour 
ne pas être découverts ou déran¬ 
gés. les extraterrestres se déberro- 
saient de tout ce qui passait à 
portée 

Les Etats-Unis, svec le Canada et 
la Grande-Bretagne, avalant déjà 
tenté, par le «projet MagneU en 
1956 d étudier et de comprendre 
les aberrations magnétiques obser¬ 
vées dans cette zone De nombreux 
pilotes en ont tait l'expérience. 
Charles Lindbergh lui— ir&m, lors 
d un vol en 1928. avait noté qu'au 
large de la Floride ses deux 
compas et son altimètre se 
comportaient de façon irration¬ 
nel le. 


Une pyramide... 


Bien entendu, des bateaux et 
des avions disparaissent sans lais¬ 
ser de traces dans toutes les mers, 
mais en telle quantité et sur une si 
faible surface, c est totalement in¬ 
habituel L étude des courants ma¬ 
rins, des tourbillons observés dans 
cette zone, du magnétisme et de la 
météorologie entreprise par Améri¬ 
cains et Soviétiques dans le cadre 
du proje) «Pûfymode- permettra 
peut être de lever un ooin du voile. 


Le ■ Victor Bugæv ■ doit immer¬ 
ger au fond de I Atlantique, à l’une 
des pointes du triangle, des instru¬ 
ments électroniques qui enregistre¬ 
ront les courants pendant un an. 
Les neuf autres navires scientifi¬ 
ques suivront, pour d'autres expé¬ 
riences 


Le triangle des Bermudes risque 
d’être très fréquenté cet été 
Chartes Berlitz, f auteur du besl 
seller «Triangle des Bermudes» a 
I intention d’organiser une expédi¬ 
tion sous-marine pour tenter de 
prouver la présence d’une -pyra¬ 
mide» au fond de I océan. Une 
forme pyramidale d’environ 128m 
de haut sur une base de 164m a 
été repérée au sonar par 900m de 
fond, il y a quelques mo*. Déteil 
troublant, 


sur la même latitude^ge 
pyramide de Guizeh en fgypte. 
On n a pas fini de parier des 
mystères du tnangle des Ber¬ 


mudes 


RL. 12.7.77 Arch.F.S. 
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LES GENDARMES 

au rendez-vous de l'O. V.N.I. 


Ally, c'est un peu le bout du monde. A une dizaine 
de kilométrés de Lavoûte-Chithac, ce minuscule village 
de la Haute-Loire noffre d’autre curiosité, sur un 
plateau balayé par la toise, qu'un antique moulin à vent 
aux ailes décharnées. Pourtant, depuis quelque temps 
depuis la mi-novembre 1976. d étranges choses se 
passent ici. Des choses qui font que. dans la région, 
l’on parle de « soucoupes volantes ». de lumières 
mystérieuses dans le ciel, d’objets volants quon aimerait 
bien identifier. 

Un gros lampadaire... 

C'est une habitante de Villeneuve, à une dizaine 
de kilomètres au nord-ouest de Lavoûte-Chilhac qui a, 
la première, alerté les gendarmes du chef-lieu. 

Ce qu'elle avait vu. en novembre, l'avait fortement 
impressionnée : « C'était une grosse boule, comme un 
gros lampadaire de couleur jaune, qui se déplaçait 
lentement dans le ciel puis qui disparut très rapidement 
à l'ouest... » 

Etrange récit consigné par les- gendarmes, dont le 
scepticisme se transforma en inquiétude lorsque, quel¬ 
ques jours plus tard, d'autres témoignages arrivèrent à 
la brigade. Cette fols, c étaient des habitants du village 
d’Ally qui avaient vu le même ohénomène. 

Des lumières autour du moulin 

"u ^oir-là, la famille Massebœuf s'apprêtait à dîner. 
Leu' ferme est l'une des dernières du village. De la 
minuscule cour, devant la maison, la vue porte jusqu a 
la petite colline que domine, à quelque 200 ou 
300 mètres de là. le moulin, le seul monument que 
ies touristes viennent à la belle saison visiter à Ally 

Ln cette lin novembre, à 18 heures passées, alors 
que la nuit était déjà tombée depuis longtemps, qui 
pouvait bien éclairer ainsi 4e mouhn ? 

« J'ai pensé à des curieux, à des touristes qui ont 
parfois de drôles d'idées, explique M"” Massebœuf, 
témoin, sur le seuil de sa porte, de l'étrange ballet 
lumineux qui se déroulait là-bas, au moulin. 

* Il y avait des lumières qui tournaient autour, 
comme des boutes lumineuses. Cela a duré un certain 
temps puis les lumières sont parties à une vitesse 
vertigineuse vers le ciel. » 

M"" Massebœuf n est pas la seule à avoir observé 
ces étranges f Jumièrea. à Ally. D'autres habitants du 
village et de la région ont également été les témoins 
de ces « choses ». M n * Massebœuf sera pourtant, à 
deux autres reprises, à nouveau témoin du phénomène. 

« Chaque lois, cela se produit entre 18 et 19 heures. 
Ce n'est pas toujours la même chose, la forme et la 
couleur changent parfois... » 

Les gendarmes à leur tour 

En questionnant les habitants d'Ally et de sa région, 
les gendarmes de Lavoûte-Chifhac sont parvenus à 
constituer un dossier volumineux relatant les observa¬ 
tions des gens du pays. De quoi troubler les plus 
sceptiques. Il fallait en avoir le cœur net, et c'est 
dans la plus pure tradition gendarmesque que deux 
d entre eux décidèrent, au soir du 22 décembre dernier, 
de monter une embuscade pour tenter, entre 18 et 
19 heures, de percer le mystère de ces étranges 
apparitions. Leur attente ne fut pas vaine. Vers 18 h 15, 
\* gendarme Perodeau et son collègue Slatka. qui 
avaient pris position non loin de la ferme des Masse¬ 
bœuf, scrutant le ciel à deux pas de leur - Estafette «, 
aperçurent soudain, assez bas vers l'horizon, là-toas, 
vers le vieux moulin, une boule jaunâtre un peu plus 
grosse qu'une grosse étoile: elle semblait animée de 
pulsations et se dirigeait lentement ver* l'ouest. 


Les deux gendarmes observèrent la cho^e avec une 
paire de jumelles Ils purent distinguer sur Je côté de 
la boule une teinte rougeâtre. 

Afin de mieux observer le phénomène, les gendar¬ 
mes prirent leur « Estafette » et se dirigèrent sur le 
plateau, au pied du moulin. Arrivés à ce nouveau point 
d observation, ils virent encore durant quelques instants 
l’objet évoluer pour disparaître finalement à leur vue, 
caché par une masse nuageuse qui montai! du so à 
l'horizon. Les .deux hommes sont formels t! ne 
pouvait s agir ni d'un avion, ni d’une étoile, ni d’un 
ballon-sonde ou toute autre chose connue 

Par radio, les gendarmes de Lavoùte-Chilnac prévin¬ 
rent leurs collègues d autres brigades situées dans la 
direction ou avait disparu le phénomène 

Déjà dans le passé... 

Lotojet volant non identifié qui intrigue les habitants 
c* cette région de la Haute-Loire n est pas le premier 
a se manifester dans cette partie de la France. Ainsi, 
en avril 1947, au col de Serre, situé à une soixantaine 
de kilomètres de là, un habitant de Falgoux (Canta ) 
avait observé un disque d'une trentaine de mètres de 
diamètre de couleur métallique qui émettait une umiére 
rouge et évoluait à basse altitude, produisant un bour¬ 
donnement presque inaudible. A l'été 1954, à Saint- 
Just-de-Malmont. à 15 kilomètres aü sud-ouest de Saint- 
Etienne, un couple d'automobilistes avait aperçu une 
énorme boule lumineuse aveuglante immobile au milieu 
d un champ, vers 22 heures. 

Le 16 septembre 1955, vers 16 heures, à Bo<sseuqes, 
à 20 kilomètres à I est de Lavoûte-Chilhac, un ieune 
berger entendit un sifflement quand une masse sombre 
sembla tomber du ciel et qu’un déplacement dair le 
fit tomber. L'objet ressemblait, avait explrqué le témoin, 
à une » machine avec une ouverture par laquelle un 
« escalier » était visible. Il y avait deux occupants à 
l'intérieur de l’engin, avait encore expliqué le berger. 

Lun deux avatt une figure rouge, la tète chauve et 
de très petites dents (sic). L’appareil, quant à lui, était 
rond et pouvait mesurer 3.50 mètres de diamètre. » 

Le 17 janvier 1967. vers 18 h 45, à Romières, toujours 
en Haute-Loire, près du Chambon-sur-Lignon, une 
femme rentrant chez elle vit un rayon de lumière 
d'environ un mètre de section balayer le sol dans sa 
direction. Ce rayon provenait d'un objet circulaire blanc. 
Le témoin aperçut alors des taches rougeâtres avant 
que l’engin disparaisse complètement. Un autre témoin 
vit le même phénomène de la localité du Chambon- 
sur-Lignon. à deux kilomètres de là. 

Le 29 août 1967. à Cussac, près de Saint-Flour, 
dans le Cantal, à 40 kilomètres au sud-ouest de 
Lavoûte-Chilhac, ce lurent deux enfants qui virent une 
sphère de deux mètres de diamètre et « quatre petits 
diables », L'un d eux était courbé, apparemment occupé 
par un objet sur le sol, et un autre tenait un instrument 
ressemblant à un miroir. Ils planèrent et volèrent autour 
de la sphère, ensuite, plongèrent à l'intérieur comme 
elle s’élevait avec un sifflement doux. Une odeur de 
soufre commençait à se répandre et l'objet s'éloigna. . 

. Sans être aussi fréquentes que dans des régions 
comme le Nord de la France ou dans le Vercors ces 
dernières années, ces observations, pour aussi extra¬ 
ordinaires qu elles soient, faites dans ce secteur de la 
Haute-Loire et des départements voisins restent extrê¬ 
mement troublantes. 

La dernière série en date et surtout le témoignage 
des gendarmes ne peuvent que contribuer à apporter 
de nouvelles {et sérieuses) pièces au dossier déjà louro 
des O.v.n.i, 

Jean-Louis Ruchon 
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Un OVNI à Colmar... 


*Un rideau de lumière aveu- 
g!ante. One lùmière blanche qui 
illuminait tout... Cela a duré 
une bonne dizaine de secondes, 
puis plus rien: tout était rede¬ 
venu normal.» Cette histoire 
d'OVNI, c'est un jeune Cdma- 
rien, Roland Ka/ck. qui nous Va 
rapportée. U a vu cette lumière, 
pour laquelle il ne trouve au¬ 
cune application naturelle 
mercredi entre 21 h 30 et 
22 h alors qu'il se trouvait 


avec une ami dans sa voiture, 
en bordure de Vavenue de Lor¬ 
raine à Colmar. ayant pas 
prêté, dans un peamier temps, 
une attention particulière au 
phénrxnmê, Roland a toutefois 
été surpns d'aritqn&a qu’il 
n aurait pas été le SÊul dans ce 
cas. ce qui Va incité à essayer 
d'en savoir plus. Aussi, si pa¬ 
reille aventura vous était arri¬ 
vée. pourriez-vous pnan&e 
contact avec la rédaction da 
»L Alsace». 

_ L’ALSACE 23.04.1977 _ 


Histoire des 


EXTRATERRESTRE 

GÉANT 

(MADRID/ 

NOS7RA/FSR 2.3.77 

L ES Espagnols ont reçu, 
voici quelques mois, la 
visite d'un extraterrestre. 
Evénement de taille, certes, ' 
mais personnage aussi puisque 
cet être venu d'efltoors n'avait 
s moins de trois mènes de 
haut. C'est donc le géant le 
plus grand de tous les « non 
terriens » signalée à ce jour. 

Il ne marchait pas mais 
évoluait juste au-dessus du sol 
en une sorte dB vol en 
rase-mottes. Ses vêtements 
étaient lumineux et un disque 
brillant lui servait de chapeau. 

La nouvelle de son passage à 
Escalande, près de Santander. 

| a été diffusée par ta « Rying 
Saucer Review » qui affirme le 
tenir d'un Français, M. Jean 
Bastide, d'Aix-en-Provence. 


«■soucoupes volantes » 


L’ALSACE 22.05.1977 
ARCHIVES: J.TORRÊS 
G. SCHWEITZER CFRU 


en Alsace 



Las peints d'observation dans fi sud da Hast-Rhin. de uptambre (973 à janvier 1974. Os rtmarqeo qne ta 
OVNI sont apparns la long ds quatre lignes droites. 


La phénomène «OVNI» (Objet volant non 
identifié) prend une import/ro da plus an 
plue grande de noa Jours. Depuis tes premières 
ehærvetione de ce qui était alors appelé 
«soucoupes «otataia jusqu'aux derniers phé¬ 
nomènes constatée dans le région (le plua 
ré ce nt le 20 avril dernier è Colmar: il s'est 
révélé per le sidie qu'il s'agissait d'une 


météorite sefon les déclarations d'un astre» 
nome de Strasbourg) on a dénombré quelque 
150 cas d'OVNI en Alsace, ea l'espace de 12 
ans. 

l‘histoire des «soucoupes te ts i ta est 
assez récamte en effet, pusqu'oa ne s'est 
préocoupé du phénomène qu'a partir de le 
seconde guerre mondiale. 
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OBJETS 

VOLANTS 

NON 

IDENTIFIES 


EN 


ALSACE... 


• nous a paru intéressant de 
faire le point du dossier «OVNI» 
en Alsace, ce avec le concours 
du GHEI (Groupement de recher¬ 
ches et d'études de l'insolite) de 
Colmar. 

Tout • uniiiwii tors de le 
dernière guerre On ne perlait 
pe8 encore de «axcrn*» vo- 
imm* mets cf étranges «boule» 
do feus observées par les pilotes 
de chasse. On les appela I es doo 
finghters», les chasseurs de feu. 
Les alliée posaient à une nou¬ 
velle arme des puissances de 
l'Axe et vice-versa. 

V semble que ces boules de 
feu aient été aperçues pour la 
première fois au nord de Stras¬ 
bourg. entre Haguenau et Neus- 
tadt (Allemagne) par des pilotes 
américains basés è Pjon. Se 
contera** cf accompagner les 
avions dans leur mission, ces 
apportions eurent beu de dé¬ 
cembre 1944 è avril 1945. Elles 
se manifestèrent ensuite dans la 
zone des combats du Pacifique. 
L'Alsace aurait donc eu la pri¬ 
mat* de ce qu'on appellera plus 
tard les «soucoupes volâmes»... 

Après la guerre, les observa¬ 
tions d'OVNI se font plus rares 
et ce dans le fronde enhe». H faut 
attendre 1954 pot* noter une 
nette recrudeœem. Dés le mois 
de janvier, plusieurs objets lumi¬ 
neux de (rames diverses sont 
aperçta au-dessus des Vosges. 

La controverse entre «rsoucou- 
pistes» et canti-eoucoup»stes» 
atteint son paroxysme en au¬ 
tomne 1954: la véritable vague 
d'obweuovQ débute vers la 
rr» ■iifnntire par une série 


d'objets lumineux dans la région 
de Mulhouse. 

Ces mystérieux objets ne se 
contentent pas de 6urvoler l'Al¬ 
sace. mais ils y atterrissent: à 
Issenheim. Jetungen, Net mers- 
dorf. Turqueostein. 

En octobre, pas une journée 
ne passe sans apporter son lot 
de «SDuocK^oe volantes* les 
journaux se font l'écho de la 
population, on note une certaine 
crainte, voire raie certaine 
anxiété devant l'ampleur du phé¬ 
nomène. 

Des centaines de témoignages 
affluent dans les rédactions des 
journaux. Au total, plus de 40 
objets volants non identifiés 
sont signalés pour le seul mois 
d'octobre 1954 en Alsace. 

Le 30 octobre a Heu la dernière 
manifestation de l'armée: il est 
rapporté dans la pressa le fart 
que plusieurs enfants de Colmar 
ont été morrontanémem paraly¬ 
sés et fortement effrayés par un 
OVNI en forme de cigare évo¬ 
luant au-dessus du Koïfhus. 

Une période creuse de 10 ans. 
tour comme celle de l'après- 
guerre. va suivre. Les observa¬ 
tions vont s'espacer, puis ces¬ 
ser: mai 1955, atterrissage d'un 
disque entre Colmar et Sundhof- 
fen, août 1956, bolide fumtneiu 
dans le plaine d'Alsace... 

Une nouvelle ère des OVNI 
s'annonce en 1966, non pas par 
un changement radical du phé¬ 
nomène, mars par une modifica¬ 
tion dans la fréquence des ob¬ 
servations. Celles-ci sont plus 
nombreuses et réparties plus 
régulièrement dans le temps. 
Jusqu'en 1972. une demi-dou- 


ACTUALITES 


«J’ai rencontré un 
petit homme vert » 

R.L. 04.06.77 ArchFS 


zaine d'observations par an sen¬ 
sibilisent davantage l'opinion 
publique que ne l a fan id vague 
de 1954. 

ta phénomène OVNI e atteint 
sa maturité, qu'il faut peut-être 
attribuer à l'état d'esprit des 
témoins. Dix années ont passé 
dix années d* évolution, de pro¬ 
grès scientifiques. Le témoin è 
présent ne craint pas de faire 
état de ce qu'il a vu, ri ne risque 
pas le ridicule. Il est donc logique 
de penser que l'augmentation du 
nombre de témoignages est dû à 
ces raisons. Mais l'information 
du public n'explique pas pour 
autant des vagues d'observa¬ 
tions comme celle du mois 
d'août 1973 en Alsace... 

C’est au nord de la province 
que débute la vague d'OVNI de 
1973, par une demi-douzaine 
d'observations è Strasbourg 
concernant des boules Iran rieu¬ 
ses, en formation de cinq ou de 
six. Mais le lieu de prédilection 
reste le sud de l'Alsace où. de 
septembre 1973 à janvier 1974. 
une dizaine d'OVNI se sont dé¬ 
placés de façon très curieuse. 

En reportant sur une carte les 
points d'observation, on note 
qu’ils se situent sur quatre lignes 
droites. La première, avec Cinq 
lieux d’observation (Sewen. en 
août 63, Masevaux. en novem¬ 
bre. Guewenheim. en janvier 74. 
Burnhaupt-fe-Bas en décembre 
73, Froemngue en janvier 74). 

La seconde coupe la première 
à angle droit: elle passe par 
Pfetterhouse (6 et 10 septembre 
73), Brunstatt et Mulhouse (trois 
observations, en septembre, oc¬ 
tobre et novembre 73). 

La troisième (Pfetterhouse, 
Froeningue. Ruelisheim) se pro¬ 
longe vert Graffenstaden où a eu 
lieu une observation en août 73. 

La quatrième enfin va de Pfet- 
terhousa è Masevaux. en pas¬ 
sant par R*t$pach. Sur 11 ob¬ 
servations classées dans le sud 
de l'Alsace, entre septentvB 73 
et jam/ter 74, une seule se oorara 
en dehors de ces lignes droites. 

On peut s’interroger sra la 
signification ds oe phénomène, 
si tant est que ces lignes <f ob¬ 
servation ont une quulixiia» 

s^jrvfkjrtxjri.. 
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-C'est par crainte du ridicule que je nsi n'en dit depuis trois ans Je 
ne voulais pas qu'on me croit fou. Aujourd’hui, tous les examens 
médicaux et psychiatriques que j'ai subis prouvent que \e surs normal, 
mais malgré tout, le spectade auquel j ai assisté me revient sans cesse à 
I esprit Alors fai décidé de parler pour savoir si dautres avaieni pu 
assister ici ou là à la môme apparition que moi» 

Cet homme dè 25 ans raconte «'C’était en mars 1974, [étais à 
l’époque gérant d'un restaurant à Fieu rance-du-Gers Après avoir ferme 
mon étaN<âseme<n. je m étais rendu à laujuzan près de Nogaro. en 
voiture, pour voir ma fiancée Au retour, vers trois heures du matin, alors 
que je roulais à 90 km/h, ma voiture s'est arrêtée toute seule, j‘ai aperçu un 
être qui n était pas un homme ni un animal connu II se tenait debout II 
mesurait peut-être 90 centimètres, était bipède Ses pieds étaient très 
grands. Il avait des bras si longs que le n'ai pu distinguer s il avait des 
mains. Au moment où ma voiture s'est arrêtée, il me tournait le dos 
Aussitôt après, il s'est dirigé vers le fossé dans lequel «l est descendu, 
seule, la moitié supérieure de son corps restait visible, (I était tout vert II 
avait des oreilles pointues sur te sommet du crâne, des yeux très noirs 
Ouand il m a enfin regardé, j'ai ressenti comme une onde, suivie de deux 
autres ttès rapprochées, à f'intérieur de la téta J'ai alors eu vraiment peur 
J'ai détourné mon regard Peu après, mon moteur s est remis en marche. 
J ai fait demi-tour, je suis retourné â Nogaro». 


LE PARI9EN LIBÉRÉ 
9 JUILLET 1977 
ARCH. J. SIDER 

PANIQUE CAUSEE 

BOGOTA - La présence 
de plusieurs OVNIS (objets 
volants non identifié) a été à 
l’origine d’une panique de 
nuit parmi les habitants du 
village de Socorro. dans la 
province Colombienne de 
Santander. 

Selon des témoins» des 
soucoupes votantes qui lan¬ 
çaient des éclairs rouges et 


PAR DES O.V.N.I.S. 

blancs ont survolé le villageà 
basse altitude et à une vitesse 
fulgurante. De nombreuses 
personnes ont quitté leur 
foyer pour se précipiter dans 
les rues. 

"A un moment donné, il a 
semblé que les étranges en* 
gins, de forme ovale, allaient 
toucher terre”, a affirmé un 
des témoins. 
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ALSACE 


Les vols et les atterrissages 

Voici ta fin» dm observations drmsée pm le GRBL d*xéa 
r armée 1954: 

1954 

Janvier: Trots-Epta. 

Septembre: Colmar, Mulhouse, Rlxhervn (è trois raprian), 
Wilter. 

Octobre: Haut-Koenigsbourg, GrarvtviHafi, Strasbourg, Jet* 
tingen (atterris âge), Forbach (atterrissage), Heimersdorf (atter¬ 
rissage), Triembach-au-Val, Turquenstein (atterrissage), Oblun- 
gen, Niederhaslach, Séle tat, Strasbourg. Musau, Niffer, Andtau, 
Eguisheim, Lapoutroie. Battenbaim, Grumbach, Strasbourg, 
Obersaasheim, Soultzmati, Issenheim (atterrissage), GuebwiJWsr, 
Feldbach, Wittenheim, Fortschwihr, Oidenhetm, Wittevtràrn 
Ingenheim, Huningue, Les Métairies, Epinal, Giromegny, Col mer 
(le 29 et le 30). 

OécerrthrB: Strasbotvg. 

1955 Mai: Haut-Rhin 
hkNmmhœ: Brumath 

1956 Août: Haut-Rhin 

1956 févn&: Ballon de Servant* 

1959 Mors: Strasbourg 
Août: Strasbourg 

1966 Avril* Guetmifler 
Mai: Bischwifer 

1967 Mer: Champ du Feu (doux fois, dont m atterrissage 
Juillet: Haut-Rhin, Ensisheim 

Nov&nbro: Haut-Rhin 

1968 Avril: Hardi tzheim 
Mi Jet: Mulhouse 

Août ; Mort Ste-Ckfrte, Obamai 
Septembre: Neuf-Brisach 

1969 Janvier: Schiltigheim 
Mn: Strasbourg 

1970 Mai: Mulhouse 
Juillet : Strasbourg 
Août. Bedon 

1971 » AM’ Mulhouse Rfzdkhàm (anméaspgm 

Juillet: Schiltigheim 
Août: Orbey 

Octobre: Mulhouse 

1972: Février: Mulhouse 

Mm: Chalampé. Morschwitter 
Jum: Mulhouse 
Août: Bourtrwfl/er 
Octobre: Mulhouse 

1973 Février: Reiningue, Robertsau 

Août: Hagueneu. Strasbourg, Oberhausbargen, GmMenesadm, 
Strasbourg, Colmar, St-Pierm, Semem 

Septembre: Bevrlhars, Pfet te rho u sa (deux fois), Mutheus* 
Forbach 

Octobre: Ruefisheâm, Mufhoum 

Novembre: Manspach (atterrissage). Mammie Bnmêêett 
Mulhouse. Colmar 

Décembre: Burnheupt-be-Bas 

1974 Janvier Gumvenhmm Frvméngue 
Février Houssen, Balgeu 

Mars: Mont-Jean 
Mai: Romans**! 1er 
Juillet: vallée de Munster 

Août: Lembech Gersthbm, Fetit Rederchrng, Giromegny 
Septmbre: Ramboury 

1975 Mbrs: Riedisheim 

Avril: Est dota France 
Mat: Ec kwenh e i m 
Septembre: Colmar 
Novembre: (atterrissage} 

1976 Avril: St-Oie, RJCsoTSau Roufiech 
Jjtn: Qb&Mhn-sur-Moder* Lubine 
Août: Bouxvuftar, Junghotti 
Septembre: Mulhouse 

Octobre: Mulhouse 

1977 Janvier: Herriisheim, Mulhouse 
février. Alsace (le 6) 

Marx Thann, Mulhouse 

Avril: Col mari observation qu'il convient de retirer de taHsÊa, 
F objet votant étant identifié: J tapissait € un mé thmrt eà 


Du Baudelaire 
pour les extra-terrestres 

Les membr es de F ONU vont ser Paosm à dea oêaneaa 
qut pourraient habiter t'espace au-delà du système solaire. 

La mission américaine a invité tes membr es du comité 
de FONU sur ratification de F espace è enregistrer dea 
messages qui seront placé s à bord de rtVoyeger te et 
wVoyeger 2e, par ta NASA à destination des planètes 
lointaines. 

Les deux engins ont pour mission tfmphmjupitm. et 
5/ possible, rf établir pour la première fois un contact avec 
les planètes U r anus et Neptune. Us échapperont ensuite è le 
gravité du système sotaùa. 

Les emessagesM onusiens, destinés mu êrm ietettf- 
gants qui pourraient habiter quelque part dans Funrvers, 
sa/voteront è une série <f enregistrements qui mont 
diffusés dans F espace. Ils reproduiront des sefut étions dans 
beaucoup de tangues, de te musique de diverses cultures et 
périodes, des sons naturels de le terre et des données 
rf ordinateurs. 

Le poème t Elévations de Chéries Baudelaire figure 
dans Fenregistrement qui sera placé i bord dm eVoyeger*. 
Ainsi des êtres pensants, dans les çefadm lointaines 
entendront peut-être dans des milfietûs rfsonéaa tes vws 
de Baudelaire r Per delà le soleil, par daté éaséthent, au-delà 
des confins des sphères étoilées... 

Cette immortalité dans F éternité de Fmpece ai du 
temps a été conférée à F au tour des cFleurs du mets per une, 
/aune diplomate française, Bernadette Lafon 

Le représentent de le Suède e lu. kti aussi, un poème 
cosmique d'un de ses compatriotes, Harry Martinson, qui 
forme la basa cFun opéra ultra moderne. La repr ésent ent de 
F Australie a défini dans le tangue espéranto le position 
géographrqim de son paya sur le globe terrest r e. Quant eu 
représentant de F Algérie, fie informé cous qui F entendront 
peut-être que le continent africain, vu de F espace, revêt b 
forme rf un (sont rf intterugation. [_■ ALSACE A 6 77 


Des ovnis ont tué 

la mort myatériauea de qutase 
poneys en Cornouailles, au sud» 
ouest de 1*Angleterre, serait iin* 
putsble aux ovnis, a estimé le 
président d*un club britannique 
spécialisé dans l'étude des ob¬ 
jets volants non identifié* Les 
corps des anim aux ont été dé¬ 
couverts couchés les uns près 
des autres dans uns petits val¬ 
lée des landes de Cornouailles. 
Ils avaient des os et des côtes 
brisés et l'un d'eux avait le cou 
rompu. De plus, les chairs 
s'étaient décomposées plus vlta 
que d'ordinaire, ne laissant que 
les squelettes. 

Le président dn club, qui en¬ 
quêta dans la région, pensa que 
les poneys ont été écrasés pat 
le champ entigravité d'une eou- 
coupe volante. Dee cas sembla¬ 
bles, liée au paaaaga d'ovnls, 
enraient été signalés aux Etats* 
Unis. 

Armés de compteon Getgur, 
da détecteurs da métal et la vi¬ 
sage couvert d'nn masqua, le 
président et trois assistants re¬ 
tissent le campagne» è la recher¬ 
che d'une trace des éventuels 
extra-terrestres, jusqu'ici sans 

■uccè*. R L 16 JUILLET 1977 
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UN SOMMET DE SAVANTS SUR LES OVNI 


ment de visiteurs venus de 
l'espace, nous nous estime¬ 
rions heureux d'en recevoir 
un tous les cent ans et non 
pas cent tous les ans... 

* Je crois plutôt à quelque 
chose de métaterrestre, une 
sorte de réalité parallèle... 
Nous nous engageons là sur 
411 terrain très dangereux : 
tes mystiques et les grands 
èhefs religieux nous ont dit 
depuis longtemps que le 
monde physique qui nous 
entoure ne constitue pas 
toute la somme de notre en¬ 
vironnement et qu’il existe 
d’autres niveaux de vie. 
Bien sür, pour un physicien, 
cela ne veut rien dire. Mais 
il y a tant d’autres choses 
Oui ne veulent rien dire pour 
un physicien : les expé¬ 
riences astrales, la percep¬ 
tion extrasen&orielle, la psy- 
chokynésie, la télépathie... 
J’ai l’impression que les 
OVNI nous annoncent un 
prochain changement de nos 
paradigmes scientifiques. 

«Je crains fort que les 
OVNI ne soient en rapport 
avec de* phénomènes psy¬ 
chiques, conclut le savant 
américain. Et si je dis que je 
le crains, c'est parce qu’au 
centre d’Evanston, nous vou¬ 
lons étudier ce sujet sous 
l'angle des sciences physi- 
nues... Mais il serait absurde 
de ne suivre qu’un chemin à 
l’exclusion de tout autre. S’il 
se présente la moindre 
preuve que 1 e phénomène 
puisse avoir une dimension 
paranormale, nous emprun¬ 
terons cette voie-là... Il 
existe peut-être, entre le 
monde psychique et le mon¬ 
de physique, des relations 
plus étroites que nous ne le 
pensions jusqu’à présent » 


C’est la thèse que devrait 
également illustrer un film 
dont on annonce la pro¬ 
chaine sortie sur les écrans 
américains. Dirigé par Ste- 
ven Spielberg, le réalisateur 
de « Jaws » («Les dents de la 
mer »)> « Close encountétB of 
the third kind» abordera le 
problème des objets valants 
non identifiés dans un esprit 
hautement scientifique. 
Pourtant, selon le Dr Hynek, 
conseiller technique du film, 
celui-ci laissera le specta¬ 
teur sous rimpression trou¬ 
blante que «nous ne sommes 
pas seuls et qu’il se passe 
quelque chose là-haut ». 

Ceux qui s’attendent à as¬ 
sister à des « rencontres * 
spectaculaires avec de « pe¬ 
tits Martiens tout verts» se¬ 
ront déçus. Il n’y aura rien 
de tel dans le nouveau film 
de Spielberg, dont le seul 
soud a été de poser l'énigme 
des OVNI en 9 e basant sur 
1 énorme dossier constitué 
par d’innombrables cher¬ 
cheurs et observateurs de¬ 
puis la fin de la Deuxième 
I Guerre mondiale. 

Un dossier, d’ailleurs, qui 
ne cesse de grossir et sur 
lequel les savants améri¬ 
cains se penchent désormais 
avec de plus en plus d’inté¬ 
rêt. 

A un qupstinnnfiire envoyé 
récemment par rUniversité 
de Stanford (Californie) aux 
deux mille membres de l'As¬ 
sociation américaine d'astro¬ 
nomie, plus de la moitié 
d’entre eux ont répondu que 
le problème des OVNI « mé¬ 
ritait d’être étudié scienti¬ 
fiquement » et qu’ils seraient 
ravis d’y contribuer si seule¬ 
ment ils . savaient com¬ 
ment... 


Dr Condon, que pensez- 
vous du phénomène OV¬ 
NI ? 

— Comme la plupart des 
hommes de science, je pense 
que ce phénomène est im¬ 
probable, mais pas impossi¬ 
ble. 

Le Br Edward U. Condon, 
professeur de physique de 
rUniversité du Colorado et 
ancien président de l’Asso¬ 
ciation américaine pour le 
progrès des sciences, venait 
d'être nommé à la tête d*u 4 
groupe d’étude chargé, sous 
le patronage de l’armée de 
l'air des Etats-Unis, d’élabo-r 
rer un rapport exhaustif sué 
le phénomène des objets vo¬ 
lants non Identifiés et d'en 
tirer, ai possible, des conclu¬ 
sions définitives. 

C’était en octobre 1966. 
L’enquête dura deux ana et 
elle coûta plus d'un demi- 
million de dollars aux con¬ 
tribuables américains. Et 
tout comme le département 
spécial créé aux mêmes fins 
par le Ministère de la défen¬ 
se. le groupe du Dr Condon, 
ayant examiné à fond des 
milliers de dossiers, aboutit 
à une conclusion qui ne de¬ 
vait pas convaincre tous les 
Américains. 

Pour lui, dan* 90 pour cent 
des cas, le* apparitions des 
prétendus OVNI étalent at¬ 
tribuables à des ballons-son¬ 
des, de* lancements de satel¬ 
lites, de* évolutions d’avion* 
à décollage vertical, des en¬ 
gins expérimentaux secrets, 
des météores, des phéno¬ 
mènes optiques, électriques 
ou atmosphériques. Aucune 
explication rationnelle ne 
pouvait être donnée pour les 
10 pour cent restants. 

En décembre 1969, le Pen¬ 
tagone décidait de liquider 
son bureau de recherches et 
publiait un « livre bleu * 
afin d’expliquer pourquoi il 
ne voulait plus entendre 
parler des OVNI : 

« Aucun de ces objets ne 
s>st jamais révélé être une 
menace pour la sécurité des 
Etats-Unis. » 

Ainsi, la réalité du phéno¬ 
mène restait toujours à dé¬ 
montrer. Mais, dans le même 


temps, selon de nombreux 
savants, tout était encore à 
faire, puisque, par son man¬ 
que total d’objectivité, le 
rapport Condon ne pouvait 
nullement être pris au sé¬ 
rieux. Tel fut, par exemple, 
le point de vue de l’astro¬ 
nome Allen Hynek, qui, 
après avoir Longtemps douté 
que les soucoupes volantes 
fussent autre chose que des 
objets Identifiables, adopta 
une position beaucoup plus 
ouverte et plus scientifique à 
leur égard. 

Le Dr Allen Hynek, 66 ans, 
sera une des vedettes du 
premier Congrès internatio¬ 
nal du phénomène OVNI, 
qui se réunira du 19 au 24 
avril à Acapulco (Mexique) 
pour faire le point de trois 
décennies d’observations, 
d’études et de recherches et 
dont les travaux, de l’avis 
des organisateurs, viseront 
moin* à établir la probabili¬ 
té du phénomène qu’à en dé¬ 
gager la signification. 

Le Dr Hynek a créé en 
1973, à Evanston, dans l’Illi¬ 
nois, un Centre d’études des 
OVNI. Depuis deux an a, 
s’étant démis de la prési¬ 
dence du département d’as¬ 
tronomie de ta Northwestern 
University, il consacre tout 
son temps à un phénomène 
dans lequel il croit distin¬ 
guer * une manifestation 
d’intelligence ». 

«Je dirai simplement, dé¬ 
clare-t-il, que dans le phé¬ 
nomène OVNI, nous avons 
affaire à quelque chose qui 
révèle une forme d’intelli¬ 
gence. Mais j’ignore s’il 
s’agit de quelque chose qui 
soit proche de nous ou d’un 
produit de notre propre in¬ 
telligence. En tout cas, c’est 
bien de l’intelLigeno*. » 

Des extraterrestre* 7 « Non, 
répond le Dr Hynek, parce 
que Cette hypott^ae se 
heurte à une grosse difficul¬ 
té., C’est que nous voyons 
beaucoup trop d’OVNI. La 
Terre n’est quun grain de 
poussière dans l’univers. 
Pourquoi lui ferait-on l’hon¬ 
neur de venir la visiter si 
souvent ? S’il s'agissait vrai- 


A l’instar du Dr Condon 
en de tout autre* circons¬ 
tances, le Dr Hynek fera 
sans doute valoir à Acapul¬ 
co, devant l’assemblée réunie 
par le Cent e mexicain de 
parapsychologie et d’études 
du phénomène OVNI, que 
ces relations, pour «impro¬ 
bables » qu’elles paraissent, 
ne sont nullement « imposai- 

ble * *■ ARCHIVES A.GALURD 


* L’establishment scientifi¬ 
que des Etats-Unis s*était 
enfoui la tête dan* le sable » 
pour ne pas voir et nos sa¬ 
vants * ont été les victimes 
de structures mentales ri¬ 
gides» mais «notre dernière 
révolution scientifique n’a 
pas été la dernière... il y au¬ 
ra du nouveau»,de Dr Alhoi 
Hynek en est profondément 
convaincu. — (afp)Avrl 11977 


INDEPENDANT. 

REGULIER. 

PRÉCIS 

EXEMPT DE FARTI ALITÉ. 
C'EST UF0L0GIA... 
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A PROPOS DE LA "PLANETE DES SINGES" 


Le film de science-fiction "LA PLANETE DES SINGES", du cinéaste amé¬ 
ricain FRANKLIN J. SCHAFFNER (1968), s'il est fort discutable quant 
A la logique des faits ou dans la vision futuriste de 1* auteur, il¬ 
lustre - par contre - parfaitement l'attitude qu'aurait l’homme face 
à l'arrivée d'étrangers venus de l'espace. 

Ainsi, à la question posée: "pourquoi les extra-terrestres ne pron - 
nent-ils pas contact avec nous?", ce film apporte une réponse cin - 
glante. 

Réponse anthropomorphe, certes, et qui n'est qu'une des hypothèses 
possibles. Mais la difficulté qu'aurait toute créature intelligente 
non humaine pour ce faire admettre par l'orgueil agressif de nos sem¬ 
blables est ici bien mise en relief. 

Certes, l'hoimae d'aujourd'hui ne se considéré plus comme à l'imago de 
Dieu, mais c'est simplement parce qu'il ne croit plus en Dieu et non 
par modestie. Le postulat selon lequel l'homme est le ü'ieuron de la 
création n'est ébranlé qu'en théorie, et l'humanité continue à voir 
dans toute vie un des nombreux instruments que la nature a mis à son 
service. 

Nous n'aborderons pas ici le problème de l'orgueil dominateur de 1' 
homme face à l'animal si bien mis en relief dans le film; nous ne 
parlerons pas non plus du rapprochement si facile à faire avec notre 
époque en voyant cos singes belliqueux et surarméo faire'des référen¬ 
ces permanentes à la paix... 

C'est seulement par rapport au problème OVNI que nous nous intéres¬ 
serons particulièrement à la partie trautant de l'accueil fait par la 
race humaine à des singes intelligents venus d'ailleurs. 

Un défaut caractéristique à l'humanité est cette agressivité fonciè¬ 
re (souvent dictée par la peur) qui rend l'homme souvent incapable 
de concevoir des rapports autrement que de dominateur à dominé et 
réciproquement. 

Tout contact pose donc le problème : QUI VA DOMINER I,' AUTRE ? Et la 
meilleure défense semblant l'attaque, c'est tout de suite en domina¬ 
teur que 1'homme va chercher à s'imposer. 

Vcrcors l'avait déjà bien rais en relief dans son ouvrage: "Les ani¬ 
maux dénaturés" (Editions Albin Michel - 1952): l'attitude naturelle 
d'hommes mercantiles (ceux-là, hélas, qui ont le plus de pouvoir) fut 
de prendre comme esclaves les créatures évoluées nouvellement décou¬ 
vertes. Comme de juste, si ces créatures avaient résisté à ce projet, 
on les aurait déclarées dangereuses, et l'homme leur aurait fait la 
guerre! 

Installerons-nous .mur nos "ovniports" l'accueil ante pancarte sui¬ 
vant: "Extra-terrestres, contre témoignage de nos bonnes intentions 
venez vous soumettre aux gouvernements terrestres"? On sait nue ce 
sont ce genre de propositions qui précédèrent l'extermination des 
amérindiens. 

Dans le film, l'attitude pleine de suffisance des élites siégant à 
la commission chargée d'interroger les singes intelligents venus 
d'ailleurs, fait songer immanquablement à la réaction qu'ont de 
semblables personnalités face au problème OVNI. Passée la première 
réaction de rire ignare et méprisant, si le problème persiste encore 
c'cst l'agressivité qui prend le relais. 

Dans un premier temps, on cherche à nier; dans un deuxième temps, 
on cherche à détruire: on sait que le major KEÏHOE affirme que des 
OVNI ont été pris en chasse par l'US AIR FORCE, et que de semblables 
initiatives auraient été prises par la Russie (Donald E. KEYHOE : 

LES ETRANGERS DE L'ESPACE - Franco-Empire, 1975- ) 

Dans le dernier épisode, surtout, l'accent est mis sur l'attitude 
hypocrite et mensongère dos gouvernements, ce qui oct une règle 
quasi-générale. 
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Mais ci, aveuglé par son orgueil, l'homme condamne, dans lo film, le 
cinge qui le détrônera, il élude, par contre, soigneusement le problè¬ 
me de la destruction de la Terre qui sera due a une bombe atoraicue 
de construction très humaine. C'est par cet aveuglement que l’homme 
va d'erreur en erreur jusqu'au jour où... 

...Et ci une minorité, as ez humble, dénonce la folie des hommes , 
c'est elle que l'on ridiculisera pour suivre, en fait, lâchement, le 
plus fort et le plus fou. 

Cotiitïient 1' auteur et le spectateur ne verraient-ils pas une fin apo¬ 
calyptique à cotte conduite démente ? 

Mais gageons que ce fila n'apportera pas beaucoup de modestie aux 
personnes les plus directement visées, et qu'elles feront encore 
appel à ce sourire narquois: réflexo conditionné, protecteur de 
leur orgueil. 


M. & R. DORIER - A.A.M.T. 

(Publié avec l'aimable autorisation de l’''AAMT" de VALENOL, que 
nous tenons à remercier ici. ) 

OOOOOOuOOOCOOOGOOOOOOOOOOOOOOOÜGOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOÜOOOOOOOO 
FAUT-IL CRAINDRE UNE INVASION PAR LES EXTRA-TERRESTRES? 


Entrer en relation avec une vie extra-terrestre est un vieux rôve 
de l'homme. Plusieurs tentatives sérieuses ont déjà eu lieu pour y 
parvenir. Une plaque gravée représentant notami ent un homme et une 
femme a , par exemple, été placée sur une sonde spatiale PIOHNEER 
qui a quitté le système solaire. Un éventuel extra-terrestre intel¬ 
ligent qui intercepterait cette sonde pourrait ainsi facilement sa¬ 
voir comment nous sommes constitués. Des émissions radio pouvant 
atteindre des distances énormes ont été envoyées dans l'espace par 
les Américains à l'intention des mondes lointains en se servant do 
l'antenne du radio-télescope d'ARECIBO. 

Il n'est nullement certain nue les extra-terrestres intelligents , 
capables de comprendre nod messages, ne soient pas tentés d'envahir 
la Terre une fois qu'ils auront appris qu'elle est habitée. 

Sir Martin RYLE (Grande-Bretagne) Déc.7^ 
Lauréat du prix Nobel de Physique. 

(Appel t. l'union astronomique internat.) 

OOOOOOOÛOOOOOOOOOOOOOOOOOOOüuOOOOOOOOOOOOüOCOOGOOOOOOOOüOOOCÜOOOOO 
UH YACHT DISPARAIT DANS LE TRIANGLE DES BERMUDES... 

(Communiqué ur. : ph/13IID. 10.06.77 - Antigua.) 

C'ost lo 19 mars 1977 que le luxueux yacht "NORDSTERN IV" arrivait 
à proximité de l'île ANTIGUA: depuis ce jour, la compagnie est sans 
nouvelle des six touristes se trouvant à bord. L'embarcation, qui 
mesure 17,60 de long, s'est-elle "volatilisée" à son tour dans le 
trop célèbre TRIANGLE DES BERMUDES où a-t-elle été attaquée par 
dos pirates peu scrupuleux? La question demeure sans réponse ... 

Adaptation française : Francis Schaefer 

oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooocooooooooo 


"LA NOUVELLE ERE" - Une publication insolite et originale! 

Soutenir la nature dans son oeuvre réelle. Instituer une écologie 
véritable. Publication apolitique. Parution trimestrielle. Ecrire 
de la part d’"UF0L0GIA» à : "LA NOUVELLE ERE" 46600 CAZILLAC,MARTEL. 
Un spécimen vous sera communiqué gracieusement. Lisez et suggérez. 













archéologie 


Les Aztèques, mangeurs d’hommes ? 


Les Aztèques pratiquaient les 
sacrifices humains et l'anthropo¬ 
phagie, non seulement en raison 
de leur culte religieux, mais aus¬ 
si pour éviter la famine, c'est du 
moins ce qu'affirme le profes¬ 
seur Hamer dans une étude de¬ 
vant paraître courant février 
dans la revue de l'Association 
des anthropologues américains 
« American Ethnologist ». 

Soulignant que les Indiens qui 
vivaient au Mexique au quinzié¬ 
me siècle avaient sans doute la 
cultnre la plus cannibale con¬ 
nue jusqu'à présent dans le 
monde» M. Hamer estime que 


cet aspect de la civilisation az¬ 
tèque a été « généralement igno¬ 
ré et oonscwmment ou non» dis¬ 
simulé. * 

Ce recours à : Y anthropophagie 
explique M. Hamer, était rendu 
nécessaire par la surpopulation 
de la vallée de Mexico et parce 
que les Aztèques ne pratiquaient 
quasiment pas l'élevage de bé¬ 
tail. 

Les Aztèques, ajoute le pro¬ 
fesseur américain, ne sacriÜainnt 
jamais leur propre population et 
devaient donc entrer en conflit 
avec les peuples voisins pour 
faire un maximum de prison¬ 


niers. Les membres des victi¬ 
mes, préciae-t-i), étaient coupés, 
bo uillie et mangés avec une sau¬ 
ce à base de poivrons et de to¬ 
mates» appelée * chile ». 

Le « New-York Times » expo¬ 
sant cette étude, précise que 
d'après un spécialiste de l'uni¬ 
versité de Berkeley, M. Woo- 
drow Borah, les Aztèques sacri¬ 
fiaient jusqu'à 250.000 person¬ 
nes par an, soit un pourcent de 
la population de la vallée de 
Mexico, estimée à l'époque 
avant l’arrivée des Espagnols à 
environ 25 millions de person- 

nes - 21.02.77 


20 tètes de la Galerie 
des Rois de Notre-Dame 


cachées depuis 1796, retrouvées; 

03.05.77 


Vingt grandes têtes monumenta¬ 
les et dix éléments de statues pro¬ 
venant respectivement de la galerie 
des rois de Juda et du portail mé¬ 
ridional de Notre-Dame de ÎVris 
viennent d'être mis au jour au cours 
de travaux effectués rue de la 
Chaussée-d’Astm. 

Cet restes précieux étalent dis¬ 
posés avec août dans un mur de 
cinq, mètres de long aur truie mè¬ 
tres de haut dans U cour de « l’hê- 
tel Moreau », charmante demeura de 
style néo-clasaique que vient de 
racheter la Banque française du 
commerce extérieur. Hier, au cours 
d'une conférence de presse au siè¬ 
ge de la banque, MM. François. Gis¬ 
card d'&talsg, directeur général de 


H B.F.C.E., et Michel Fleury, direc¬ 
teur des Antiquités historiques de 
Paris, ont retracé l'histoire de cet¬ 
te découverte qai remonte à une 
quinzaine de jours. 

En 1739. les trente-six etatues qui 
ornaient la galerie des rnis de Juda 
sur la façade principale do Notre- 
Dame furent détruites aur ordre 6* 
la commune de Paris. Des échaf- 
f eu d âge s furent construits et les sta¬ 
tue* furent déposées, et comme il 
s'agissait de statues de rois, elles 
furent décapitées. Pendant long¬ 
temps les têtes et les troncs encom¬ 
bré rant le sol du parvis. En 1796, 
ces splendides témoins de la sta¬ 
tuaire gothique furent donnés à 
l'architecte de l’Hêtel-Dieu pour les 
utiliser comme matériau de cons¬ 
truction. ~ 


Découverte archéologique en Galilée 

Les ruines de deux riches vilüs et d'un ancien temple juif datant de 
lépoque romaine, ont été découvertes en Galilée par une mission 
archéologique américaine de lUniversitê de Duke apportant une lumière 
nouvelle sur la culture, le mode de vie et les souffrances endurées par les 
juifs de Galilée sous le poids des taxes que tour imposaient les 
gouverneurs romains 

A Miron, les archéologues ont également découvert les restes d'une 
ville, qui a dû être abandonnée par ses habitants en 361 après 
Jésus-Christ, ceux-ci ne pouvant plus faire face aux impôts sur l'huile et 
les produits agricoles Cette cité a dû ensuite être détruite par un 
tremblement de terre, estiment les archéologues. gg 77 


L’homme de Petralone : 

700.000 ans 01 . 07.77 

Un archéologue grec a découvert dans une grotte du nord de son pays 
le plus vieux squelette humain d'Europe 

Cet «homme de Peu atone* a en effet 700 000 ans affirme le savant M 
Ans Poulianos Le squelette de «l'homme de Heidelberg» découvert en 
1307 et qui était le plus vieil européen connu à ce jour n'avait que 300000 
à 450 000 ans * 

Selon M Poulianos, l’homne de Pétratons aérait également le plus vieil 
utilisateur du feu connu Des restes de cendres et d'os calcinés découverts 
dans la grotte au sud de Sa tonique indiquent sans aucun doute qu'il savait 
se servir du feu, qu'rl était droitier et savait probabtewm parler 
distmfctement 

La grotte, découverte en 1960 par des villageois, semble .avoir été 
hermétiquement fermée pendant un demi-mrllion d'années une partie du 
9 queletie tomba en poussière lorsque les archéologues ramenèrent à Tmr 
fibre Mais le crâne fut préservé Divers tests à l'uranium et âuthohum Ont 
confirmé Qu'il avait 700-000 ans à 10.000 ans prèe 




Thor Heyerdahl prépare une nouvelle expédition 


L'explorateur et ethnologue nor¬ 
végien Thor Heyerdahl prépare à 63 
ans une nouvelle expédition, è 
travers l'Ooéen Indien. 

L'homme du «Kon Tito» a récem¬ 
ment indiqué, dans une interview 


publiée per t'Mxfomadalre italien 
•Epoca». qu’il avait rintention de 
s'embarquer en novembre è bord 
d'une barque cto jonc au confluent 
du Tigre et de l'Euphrate. en Irak, 
pour tenter de rejoindre le conti¬ 


nent Indien 

Son bateau, le «Tigris», commit 
9eton le modèle dee a n cto iet 
berqusB égyptienne emportera un 
équ ipage de 14 me m baa a . «m 
pevülon de IONU 7 ^ 07 77 
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Von BRAUN 


LA TERRE A PERDU UN GRAND HOMME... 

C'est en juin dernier que les ufologues et 
les amateurs d'astronautique ont appris la 
cruelle nouvelle: le Dr VON BRAUN, père de 
la recherche spatiale américaine, est mort 
le 16 juin 1977 , des suites d'un cancer, à 
ALEXANDRIA (Virginie). Il avait 65 ans et, 
depuis 1976, il ne quittait presque plus son lit d'hôpital. Pendant plusieurs 
mois encore il continua à assumer son rôle de vice-président, à la société Fair* 
child Industries. 



Malgré ce départ définitif, nous ne saurions oublier VON BRAUN dont la biographie 
se confond avec l'histoire fantastique des fusées! D'ailleurs, il croyait profon¬ 
dément aux grands voyages interplanétaires. Cette foi ne le quitta jamais. Né 
le 23 mars 1912 à WIRSITZ (Allemagne), Wernher VON BRAUN rédige, à 18 tas une 
théorie de "la fusée à long rayon d'action"? en 1930 , il travaille avec le très 
célèbre Pr. Hermann OBERTH, autre pionnier et prophète de l'espace. Encore jeu¬ 
ne, VON BRAUN est nommé directeur technique de Peenemttnde, à 23 ans I Ce centre 
de recherches occupait 13000 personnes en 19*0!) Les travaux se poursuivent, les 
expériences commencent et, en octobre 19*t2, une fusée "A*f" dépasse le mur du son 
et parcourt près de 200 kilomètres. Il est bon de signaler également que VON 
BRAUN était titulaire d'un brevet de pilotage depuis 1937* H proposa même un pro¬ 
jet de chasseur à réaction à décollage vertical. Après la chute du Illème Reich, 
les savant allemands débarquent aux USA en août 19*0* Dès le mois de septembre 
VON BRAUN est nommé chef des projets de missiles guidés de l'US ARMY. Il travail¬ 
le en particulier & l'utilisation des V2 récupérés. Le tout premier V2 tiré aux 
Etats-Unis est lancé le 13 mars 19*+6, à White Sands. En 1930, le groupe est mu¬ 
té à HUNTSVILLE (à 
l'arsenal Redstone) 
dont Wernher V.BRAUN 
va devenir le direc¬ 
teur technique..• 

Six années plus tard 
il conçoit les engins 
PEHSHINHG et JUPITER. 
Une fusée JUPITER C 
met en orbite le 1er 
satellite US "Explo¬ 
rer I", le 1er février 
1958,à Cap CANAVERALI 
Dès cet instant histo¬ 
rique, il devient un 
véritable héros natio¬ 
nal américain. Car,il 
ne faut pas oublier 
le défi soviétique 
de "Spoutnik". Et di¬ 
re que le président 
Eisenhower ne croyait 
pas à l'astronautique! 
Les USA créent la NA¬ 
SA en 1938 et tous les 
projets prennent for¬ 
mes MERCURY, GEMINI 
APOLLO... C'est à ce 
moment que Wernher V. 
BRAUN commence la 



21 juillet 1969, 3 h 36 s ARMSTRONG pose le pied sur 
la LUNE ! Le rêve de VON BRAUN est devenu réalité!.. 
Un exploit fantastique et pathétique. (ph.usis/Nasa) 
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construction de la plus titanesque fusée spatiale du monde: 8ATUHN 5 
dont les caractéristiques semblent issues d'un roman de science-fic¬ 
tion: 111 m de haut, 2770 T au décollage, j5000 T do poussée et un 
réservoir monstrueux: 3 650 000 litres! En quittant le sol, le géant 
dévore 13 T de propergols à la seconde! La flamme mesure près de 500 
mètres. Les 95 moteurs développent env. 300 millions de chevaux!... 
Les turbopompes du moteur Fl pompent le» propergols avec la puissan¬ 
ce i'une trentaine de locomotives Diesel! Le vaisseau, quant à lui, 
comporte env. 2 millions de pièces, plus de 20 km de câbles et près 
de 600 interrupteurs! 

Pendant une quinzaine d'années, APOLLO fournira du travail à hOO 000 
personnes et env. 22 000 sociétés. L'année 1969 apporte la consécra¬ 
tion: Neil Afcrnstrong et Edwin Aldrin marchent sur la Lune !!!!!!!! I 

Hais VON BRAUN voit encore plus loin: il veut envoyer des terriens 
sur Mars et monter de grandes stations dans l'espace. Aujourd'hui, 
l'objectif principal est la NAVETTE SPATIALE dont nous avons déjà 
parlé antérieurement dans UFOLOGTA. 

En mars 1970, Uernher VON BRAUN est nommé administrateur-adjoint 
de la NASA, à Washington, qu’il quittera en juillet 1972. 

Il devait nous quitter cinq années plus tard. Et, comme devait 
l'écrire Martial Tricaud, Avocat à la Cour de Paris: '-'L'exploit 
réalisé au nom de l'humanité par les intrépides astronautes améri¬ 
cains contribuera non seulement au développement do la science et du 
droit spatial, mais encore au raffermisseraent de la paix entre les 
peuples." 


Francis Schaefer 

oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo 

DANS LES AUNES 80 

L'ESPACE A LA VOILE... 

Ce n'est pas un conte de fées ni un roman de 3F. Ce pourrait être la 
réalité de demain si la NASA développe un nouveau moyen de propulsion 
spatiale actuellement à l'étude: la voile solaire pivotante. Pour vo¬ 
guer sur un océan glatial, infiniment plus vaste que les sept mers, 
il faudrait des voiles beaucoup plus grande. Chacun des douze lamés 
composant la voile aurait huit mètres de large et au moins sept ki¬ 
lomètres et demi de long; elles pivoteraient lentement, cherchant 
le soleil qui fournirait l'énergie de la propulsion en avant. En 
modifiant l’angle des voiles par rapport au Soleil, le marin de l'es¬ 
pace changerait le cap de son vaisseau. 

On retrouverait même dans cette navigation spatiale quelques-unes 
des règles de la navigation à voile; de même cu’un voilier ne peut 
voguer directement contre le vent, le vaisseau spatial ne pourrait 
mettre le cap sur le Soleil sous peine de s 1 immobiliser. Comme le 
marin des océans, le navigateur spatial devrait louvoyer et tirer 
des bords afin que sa v<ile scit toujours "gonflée" de soleil!... 

D*après la NASA, la voile solaire est à l'étude pour la propulsion 
d'une navette interplanétaire qui pourrait être mise en service dans 
les années 1980... La navette serait inhabitée. Pour un vaisseau ha¬ 
bité, la surface de voilure devrait être encore plus importante, se¬ 
lon les spécialistes do la NASA. La voile pivotante est maintenant 
en compétition avec un système de propulsion par ions. Les deux 
systèmes ont en commun de fournir une accélération lente mais qui, 
dans les immenses distances sidérales, aboutit à des vitesses stu¬ 
péfiantes. "LS". Il. 07 .i 977 

00000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 
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OV NI EN ALSAC E 

A propos de l’article des "DNA" du 23 avril T 976: 1 , UI>î OVNI DANS LE 
CIEL DE LA. ROBKBTSAU" (NDLR. : voir "UFOLOGIA" N°5, page 13), je tiens 
à vous faire part de ce qui suit : 

- J’habite un petit village au nord de Strasbourg et, tous les soirs 
je sors mes chats pour la nuit. Or, le dimanche de Pâques, comme le 
lendemain était un jour de repos, je suis sorti assez tard, vers 
22 h 40 env. Mon regard a été attiré par une ”boule" do couleur jau 
nâtre qu'il était impossible de confondre avec une étoile . J'ai 1* 
habitude du ciel étoilé do notre région et c'est pour cela que j'ai 
trouvé l'incident insolite. Tout en la regardant, j'ai vu que cette 
"boule” se déplaçait, mais très lentement et j'ai appelé mon mari 
pour la lui montrer. Il l'a vu également mais, pendant que je cher¬ 
chais les jumelles, elle disparut derrière los arbres. 

-Je puis affirmer qu'il ne s'agit pas d'un avion à réaction, ni d' 
un hélicoptère. Ce n'était pas non plus une fusée éclairante, nous 
les connaissons bien depuis la guerre 1939-^5* Il faut noter que 
l'objet évoluait non pas en tombant, mais selon une ligne droite; 
et très doucement! D'après notre estimation, la "boule” devait se 
trouver au-dessus du Rhin, près d'OFFENDOHF. 

A. G. 

Enquête: Roland LJJ5NHARDT/CFRU 

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOCKXOGOcOüuOüOOOOOOGOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOGO 

LE MYSTERE DU LAC _DR CON STANCE 

Des policiers ouest-allemands et suisses ont fouillé pendant plu¬ 
sieurs heures, le 13 juin 1977? le lac de Constance pour tenter do 
retrouver des traces d'un objet en flammes que des témoins ont vu 
s'abîmer à grande vitesse dans l'eau aux premières heures de la ma¬ 
tinée. Plusieurs bateaux et deux hélicoptères ouest-allemands ont 
été rejoints par doux bateaux de la police suisse, mais les recher¬ 
ches n'ont donné aucun résultat. 

"0U3ST-FRAKCE"17.06.1977 
Communication: Jean SIDER 

OOOOOOOOOOfOOOCOüOOOCOÛOOOOOOOOOÛOOOOOOOOOOOOOüGOOOüOOOOOOüOCeOüOO 

UN OVNI DANS LE CIEL D E LIGUGE/VISNKE 

Dans la nuit de mardi à mercredi (26 janvier 1977)) vers 0 h 40, un 
habitant do LIGUGE a eu son attention attirée dans la direction de 
CROUTELLE par un objet lumineux de forme ovale se tenant immobile 
dans le ciel en émettant des rayons de couleur blanchâtre. Il n’y 

a pas d'autre témoin. ««NOUVELLE REPUBLIQUE'' 27.01.77 

UN OVNI DANS LA MONT E E DU P AS DE _LA CASE/ AR IEGE 

Poix (CP).- Le 18.01.1977) à 17 h, taie Patricia MONIN, domiciliée 
à l’Hospitalet, descendait du Pas de la Case en compagnie de ses 
parents lorsque l'attention de la famille fut attirée vers "La croi¬ 
sade", à l'intersection des RN 20 et 20bis, par un objet lumineux 
de taille impressionnante, de co lour rouge et noire, immobile dans 
le ciel. Mlle P. MONIN eut l'heureuse idée do fixer cet objet sur la 
pellicule, mais lorsqu'elle eut pris la photo, le mystérieux objet 
s’éleva aussitôt à la verticale à une vitesse extraordinaire, pour 
enfin disparaître. Ce phénomène fut aussi aperçu par des touristes 
de passage et notamment par N.et Mme Roger, d'EGPERAZA. D'autre part, 
il y a quelques jours, un gardien de la paix de la police fuxéenne 
de passage dans le col, fut témoin du tiôme phénomène à peu près au 

môme emplacement. ttLA D £peqh'E DU KIDE" 19.01.1977 

Communication: Jean-Luc PROUoT 

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO 1 fi OOOf'OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO 









BLOC -NOTES-UFOLOGIA 


L'étude du phénomène "OVNI" nécessitant une synchronisation des inves¬ 
tigations, les lecteurs d'"UFOLOGIA" pourront, selon leur emplacement 
géographique, prendre contact avec les principales sections régionales 

DEPARTEMENT DU B AS-RII IN : 

Section CFRU du Bas-Rhin î 14, rue de l'Ail, à 67 OOO STRASBOURG 
D EPARTEMENT DU HAUT-RHI N : 

Section CFRU du Haut-Rhin: B.P. N°2075, à 68059 MULHOUSE-CEDEX 
DEPART EM ENT DE LA CHARENTE MARITIME : 

Section CFRU "17":Michel SOURIS* 9, Cité des Buries, à 17260 GEHOZAC 
DE PARTEMEN T DU N ORD: 

Cercle Dunkerquois de Recherches Ufologiques - M. VANNOORENBERQHE, 

57, rue de Normandie, à 59210 COUDEKERQUE - BRANCHE 
DEPARTEMENT DE L»ESSONNE : 

Section CFRU-Essonne - M.C. MACE Résidence de la Nacelle, 4b, rue 
de la Papéterie - Bât. »Q", à 91100 CORBEIL - ESSONNES 
DEPARTEMENT D U PAS-DE- CALAIS 

GNEOVNI : Jean-Pierre D'HONDT, Route de Béthune , à 62136 LESTREM 
DEPARTEME NT DE LA GI RONDE: 

Club Girondin Ufologiq~ue - CGU - BP N°69, à 33600 PESSAC 
DEPARTEMENT DE LA MEURTHE & MOSELLE: 

G.P.U.N. 15, rue Guilbert de *Pixerecourt, à 54000 NANCY 
DEPARTEMENT D E LA MOSELLE: 

Cercle Français de Recherches Ufologiques BP 1 57601 FORBACH-CEDEX 

000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 
INFORMATI ON L IBRA IRIE 

Les lecteurs de la Moselle et des départements limitrophes peuvent 
trouver tous les ouvrages indispensables aux recherches que nous pré¬ 
conisons grâce aux services élaborés et compétents de la LIBRAIRIE 
Bernard WHîTER - 4 et 10, rua do Forbach, à 57800 MERLEBACH (Mos.) 

0000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 

POUR TOUS LES COLLECTIO NNEURS : H KVA» I 

Les lecteurs et annonceurs d'"EVA" s'intéressent à tout et collection¬ 
nent toutl... Vous aussi, passez une annonce dans "EVA" et étonnez- 
vous du résultat; quelles que soient vos collections, vos recherches, 
vos occupations, vos passions, vous découvrirez - grâce à "EVA - ceux 
qui partagent vos préoccupations. 

EVA- Echanger - Vendre - Acheter : L'AGENT DE LIAISON DES AMATEURS, 
COLLECTIONNEURS ET CHERCHEURS. 

Numéro spécimen grat-rit en vous recommandant d'"UFOLOGIA" contre 2 
timbres (ou CRI) pour frais d'expédition en écrivant à: 

Madame Suzanne WOLFF 99» rue de Fameck SEREMANGE 57290 FAMECK « 

Le "Répertoiro EVA des Collectionneurs, Amateurs et Chercheurs" vous 
inscrira gratuitement sur votre demande... 

Le "Répertoire EVA des Professionnels, Organismes, Groupements et 
Publications au service des Collectionneurs, Amateurs et Chercheurs" 
vous apportera les renseignements nécessaires sur tous ceux qui peu¬ 
vent vous aider pour vos collections et dans vos diverses recherches. 

000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 

ECHANGES JD| IDEE S. .. 

Contacter "AGET - SERVICE» de la part d'"UFOLOGIA", à CAZILLAC , 

46600 MARTEL / FRANCE. Périodique trimestriel pour échanges culturels 
et marginaux, échanges d'idées, de livres etc... Association décla - 
rée à la sous-préfecture de GOURDON / Lot . 

000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 
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BLO C-NOT E S-UFOLOGIA (suite) 

L» U FOLOGEE AU CANADA 

i<ous recommandons a tous nos lecteurs désireux de compléter leur in¬ 
formation ufologique la lecture d'"UFC-QUEBEC", magazine trimestriel 
réalisé par nos confrères canadiens. Ecrire, en vous recommandant d 1 
"UFOLOGIA", à l’adresse suivante: "UFC-QUEBEC" Case Postale N° 53 
DOLLARD - DES - ORMEAUX, P.Q . CANADA - H 9 G / 2 II 5 . 

ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo 

SCIENCE-FICTION & FA NTASTIQUE 

Les passionnés de la Science-Fiction liront avec intérêt la revue 
"OCTAZINE" du Science-Fiction Club de Naraur. Un fanzinc de bonne 
volonté réalisé - de surcroît - avec idéal. Il faut être du voyage! 
Les lecteurs d'"UFOLOGIA n pourront demander un spécimen d 1 "OCTAZINE” 
à M. Claude DUMONT, Boîte Postale 29, à N.AMÏÏR 2 (Belgique). 

-oOo- 

Les amateurs de Science-Fiction ec de Fantastique pur étudieront avec 
intérêt le magazine bimestriel québécois "REQUIEM" qui fait autorité 
en la matière! Ecrire, en vous recommandant d’"UFOLOGIA"à "REQUIEM" 
1085 SAINT-JEAN, LONGUEUIL, P.Q. CANADA J 4 H, 2 Z 3 Tel.679 "02 82. 

-0O0- 

A l'attention de nos lecteurs connaissant la langue allemande, nous 
signalons la revue "FREUNDE DER FANTASTIK" de M. Walter A . FUCHS, 
Hans - Webersdorferstrasse, 15 - A - 5020 SALZBURG . 

0000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 

FACETTES 

Cette revue pour les collectionneurs de toutes les spécialités est un 
lien entre curieux et chercheurs. Prendre contact en vous recomman¬ 
dent d'"UFOLOGIA" avec "FACETTES" BP N °15 , 95220 HERBLAY 

A S T ROHETEOROLOGIE 

Les lecteurs d’"ÜF0L0GIA" intéressés par cette discipline pourront 
prendre contact avec l'ARFA et demander un spécinen d 1 "ASTROMETEO": 
Siège social; 17, rue des Bouvreuils - 33600 PESSAC (Tél. 45 09 56) 

ASTROLABE 

Revue du Groupe Européen de Recherches en Astrologie SCIENTIFIQUE . 
Adressez votre correspondance et vos suggestions de collaboration à 
P. LOUAISEL - "ASTROLABE" - 96 , Cours de Verdun, à 01100 OYONNAX . 

LI VRES ANCIEN S-EIBLI OPHILIE-ERUDITION 

Un très intéressant catalogue est envoyé aux lecteurs d'"UF0L0GIA" 
Ecrire do notre part à P.G. ECHE,19,* > u.o André Delieux 31400 TOULOUSE 

LIBRAIRE - MUSEOGRAPHE 

Livres, périodiques, documents, cartes postales, histoire,littérature 
religions, occultisme, régionalisme, curiosités...Tous renseignements 
contre enveloppe timbrée en écrivant (de la part d'"UFOLOGIA") à: 
BIBLIOKAX-OFFICE, 7,rue do l'Enfer,à CHALAINES - 55140 VAUCOULEURS. 

ID EES P OU R TOUS 

Informations et discussions tous domaines. Notes do lecture.Poésie. 
Littérature. Documentation culturelle, sociale, philantropique ... 

6 Editions et suppléments spécialisés. Périodicités: hebdomadaire, 
mensuelle, trimestrielle et annuelle. Mise à jour complémentaire du 
REPERTOIRE IDEISTE INTERNATItNAL. Spécimen général contre timbre à 
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L'OVNI MANOEUVRAIT AU-DESSUS DK CHÂT EAU- SALINS 

LIEU : CHATEAU-SALINS (Moselle) DA TE: un mardi d’octobre 1975 / 19 h 00 
TEMPS ; assez nuageux. 

Maître Loger PISRRON, huissier à CKATEAU-SALUNS, ramenait, en voiture , 
sa fille Marie-Laure (l 4 ans à l’époque), Mlle GENET (14 ans) et une 
autre fillette du quartier. Arrivé à proximité de son domicile, Rond- 
Point Marie Curie, et en descendant de voiture, Maître PIERRON obser¬ 
va - dans le ciel - un disque orange clair, lumineux et aux contours 
très nets, qui venait du nord-est et se dirigeait vers le nord-ouest. 

Son altitude n'était pas élevée et il avançait par saccades, horizon¬ 
talement, loins rapidement qu’un avion ordinaire. Son diamètre appa - 
rent était celui de la pleine Lune divisée en deux, ce «fui suppose un 
engin de dimensions respectables. Arrivé à peu près à la verticale du 
témoin, l'OVNI arrêta sa marche horizontale pour s'élever à la verti¬ 
cale en continuant le même mouvement p.ir saccades. Puis il disparut 
dans les nuages. L'observation avait duré près do deux minutes. Marie- 
Laure PIERPiON fut assez impressionnée par cette observation qui sembla 
la marquer pendant un certain temps. 

Le témoin principal, Maître PIElîRON, est un passionné do météorologie, 
possède des notions d'astronomie et, en raison de ses solides connais¬ 
sances en ce qui concerne ce qui se passe dans le ciel, ne peut être 
abusé par les habituels sujets de confusions (ballon-sonde, météorite, 
nuage lenticulaire, effet corona, planète etc...) Il ne fait aucun 
doute qu'il s'agissait bien d'un OVNI, ce qui ne représentait d'ailleurs 
pas sa première rencontre avec un objet volant non identifié. Voilà 
plusieurs années, roulant seul au volant de sa voiture, sur la Dépar¬ 
tementale 132 , entre les villages de BURLIONCOURT et de CtNTHIL ( 57 ), 
un OVNI volait à assez basse altitude en se maintenant au-dessus de 
son véhicule. Effrayé, Maître PIERRON sc demandait ce qui allait se 
passer et ne fut soulagé qu’au bout de . ..jG km, quand l'objet abandon¬ 
na son manège pour s'élever dans le ciel et disparaître. 

Enquête:Robert BOUGEROL CFEU /57 

OÛOOOOOOOÛOOÛOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOÛOOOOOOOOOOOOOOÛOOOOOOOOOOOOOOOO 


OVNI DANS LE CIEL DU BAS-RHIN 


Dans la nuit du dimanche-lundi de Pâques 1977 , une habitante de la com¬ 
mune de ROUTZia^JHEIM , dans le BAS-RHIN, a observé un objet volant non i- 
dentifié. L'engin se déplaçait selon une ligne droite et présentait 1 ’ 
aspect d'une boule de couleur jaunâtre. L'affaire est intéressante,plu¬ 
sieurs témoins ayant confirmé cette observation; nos enquêteurs, qui se 
sont rendus sur place, ont ainsi constaté que l'OVNI , comme tous ceux 
observés ces dernières années en Alsace, sc déplaçait suivant le Rhin. 
La couleur de l'engin n'a pas varié aux différents points d'observation. 
Madame A.G. (anonymat demandé) nous a indiqué avoir l’habitude du vol 
dos avions survolant souvent le. région, précisant que la couleur émise 
par ces derniers était surtout rougo-blanc, voire vert, mais jamais jau¬ 
ne. Aucun phénomène électromagnétique n'a été constaté, aucune source 
sonore ne fut captée. L'observation dura trois minutes et le cas a été 
sighalé à la gendarmerie. L'observation eut lieu dans un ciel dégagé . 

Il s'avère , en outre, que les animaux (on signale le cas de chiens) 
ont "détecté” le phénomène en manifestant une peur inhabituelle et en 
gémissant. Après audition de plusieurs témoins, nos enquêteurs sont 
repartis, particulièrement impressionnés par la concordance des obser¬ 
vations, couleur, heure, taille et forme de l’objet. De plus, deux 
au moins des témoins furent particulièrement "touchés" par l'observa¬ 
tion, ayant été profondément impressionnés par 1'incident.Ils ressen¬ 
tirent une sorte d'angoisse lors do l'observation. Selon leurs dires, 
les témoins ont été "empêché" de filmer le phénomène en ce sens qu'ils 
n'ont ressenti nulle envie de chercher leur appareil pourtant à portée 
de main dans deux cas précis. 
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LA BIBL IOTHEQUE UFOLOGIA 

Conscient de la. nécessité de promouvoir la culture "tous azimuts", le 
CFRU, par le canal d'"UFOLOGIA", recommande les livres suivants : 


LES 3.V. AUX FRONTIERES DE L'IMPOSSIBLE 
LES OVNI EH U.B.S.3. 

CES MYSTERIEUX OVNI 

PREUVES DE L'EXISTEMSE DES S.V. 

NOS A CETRES VENUS DU COSMOS 
CHASSEURS D'OVNI 
VIE & MYSTERE DES NOMBRES 
LES TEMPS MESSIANIQUES 
A L'ECOUTE DES GALAXIES 
L'HOMME ET LES ETOILES- 
BRANDAN • 

A LA RECHERCHE DES RAYAS 
A LA REC H. DES PREMIERS BATISSEURS 
LE TRIANGLE DES BERMUDES 
LE VAMPIRISME 

LES ETRANGERS DE L'ESPACE 
MEGALITHES ET ROUTES DE L'URANIUM 
SHAMBHALA 

NOS MYSTERIEUX DESTINS 

NOUV. RECH. SUR LES PHENOMENES "PSI" 

CE OUI PASSAIT POUR DES MIRACLES HIER 
TEXTES SACRES DU ZEN 

LES POUVOIRS INCONNUS DE L'HOMME (14 vol. 


(M. SANTOS/ Editions REGAIN) 
(Ion HODANA/ Ed. R. LAFFONT) 
(A. RIDERA/ Ed. DE VIUCCIII ) 
(A. RIBERA /Ed. DE VECCHI ) 
(M. CHATELAIN/ Ed.R.LAFFONT) 
(F. GARDES /Ed. A. MICHEL ) 
(F . X . CHABOCHE/Ed.A. MICHEL ) 
(Jean 3EÎÎDY/ Ed. R. LAFFOl-IT) 
(D. LUI)AN / Ed. R. LAFFONT ) 
(D. LUN AN / Ed. R. LAFFONT ) 
(I,. 1C2RVRAN/ Ed. R.LAFFONT ) 
( V. VON HAGEN / FRANC E-EMP. ) 
(D. RIBA & JH./FRANCE-EIIP. ) 
(C. BERLITZ / Ed.FLAMMARION) 
(R. AI IB EL A IN/ Md. H. LAFFONT) 
( D. E. KEYHOE/Ed JRAKCE-EMP. ) 
(Marc DEM/ Ed. Alb. MICHEL ) 
(A. THOMAS / Ed. R.LAFFONT ) 
(R. BERTRAND/ Ed.R.LAFFONT ) 
(S.03TRAND2R&LS./R.LAFFONT ) 
(W. KELLER / Ed. R. LAFFONT ) 
(T. DESHUïARU/ Ed. SEGHERS ) 
)Ed. R. LAFFONT & Cl.TCHOU ) 


CE QUE LES GOUVERNEMENTS VOUS CACHENT 
SUR LES SOUCOUPES VOLiiNTES 
URI GELLER 

LES MANUSCRITS DE LA MER MORTE 
LE PROCES DES SOUCOUPES VOLANTES 
L'ENIGME DE LA GRANDE PYRAMIDE 
A LA POURSUITE DES DIEUX SOLAIRES 
L'UNIVERS DIABOLIQUE 
TERRIENS OU EXTRATERRESTRES 
L'ENIGME DU SPHINX 
LA MALEDICTION DES PHARAONS 
HISTOIRE DE LA MAGIE 
LES POUVOIRS LATENTS DE L'HOMME 
FACE AUX EXTRA-TERRESTRES 
TIAHUAKACO 
MACHU PICCHU 

NOUS NE SOMMES PAS LES PREMIERS 
L’ALCHIMIE, SUPER-SCIENCE E.T. 
CONNAISSANCE DES MEGALITHES 
A LA RECHERCHE DES EXTRA-TERRESTRES 
LA CIVILISATION DES PHARAONS 
L'UNIVERS DES FANTOMES 
NOUV. RECHERCHES SUR L 1 ILE DE PAQUES 
L'ASTRONOMIE 

LES RA ISOMS DE L'IRRATIONNEL 
VERS UN RETOUR AUX ETOIIES 
LA RACE FABULEUSE 
LE SECRET DES CATHARES 
LE DEFI CATHARE 
LES CELTES 

LES CIVILISATIONS DES ETOILES 

LE LIVRE D 1 ENOCH 

LA GRANDE PEUR DE L'AN 2000 

LE POPOL VUH 

STONEHENGE 


(D.STROLOGO/ Ed.DE VECCHI ) 
(A. PUHARICH /Ed. J'AI LU ) 
(lu BURROWS/ 3M.R. LAFFONT ) 
(C.MAC DUFF/Ed.QUEBEC-AMER.) 
(A. POCHAI) /Ed. R. LAFFONT ) 
(IJ. HOHET / Ed. J'AI LU ) 
(R. VILLENEUVE/ Ed.A.MICHEL) 
(M. GRAÎIGER / Ed- A.MICHEL ) 
(ROHEIM / Editions PAYOT ) 
(P.VANDEHBERG /Ed. J'AI LU ) 
(C. WILSON / Ed. J'AI LU ) 
(C. V/IL30N / Ed. J'AI LU ) 
(Ch. GARREAU / Ed. MAME ) 
(S. V/AISBAIÎD /Ed.R.LAFFONT ) 
(S. WAISBARD/ Ed. R. LAFFONT 
(A. THOMAS /Ed. Al. MICHEL ) 
(J. CARLES /Ed. A. MICHEL ) 
(F. NIEL/ Ed. R . LAFFONT ) 
(A. ROULET/ Ed. JULLIARD ) 
(Editions DE VECCHI ) 

(D. HEMUERT / Ed. A.MICHEL ) 
(JM. SCHWARTZ/ Ed.R.LAFFONT) 
(P. ROUSSEAU / LIVRE DE P. ) 
(P. IIISRÀKI/ ED. R. LAFFONT ) 
(E. VON DANIKEM/ Ed.J'AI LU) 
(G. DE SEDE /Ed. J’AI LU ) 
(G. DE SEDE /Ed. J’ AI LU ) 
(RP. GUILLOT /Ed. R.LAFFONT ) 
(HARKALE / Editions PAYOT ) 
(H. MOREAU /Ed. R.LAFFONT ) 
(Editions Robert LAFFONT ) 
(H. KUBNICK/ Ed. A. MICHEL ) 
(GIRARD / Editions PAYOT ) 
(F. MIEL / Ed. R.LAFFONT ) 
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espace 


Mars garde 
son mystère 

RL. 06,06.1977 " 


Malgré plusieurs mois d'analyses 
faites à la surface da Mare, les deux 
sondes américaines « Vlklng » n'ont 
pas répondu à la question de eevoir 
s'ii existe ou non une certaine (orme 
de la vie sur U planète rouge. 

Les laboratoires biologiques des 
deux sondes ont été arrêtés défini¬ 
tivement cetta semaine sans avoir 
permis de déterminer si le sol de 
mars recelait ou non des organis- 
mes vivants ou morts. 

Un porte-parole du centre spatial 
de Paaadena (Californie), d’où la 
mission est contrôlée, a souligné 
que « la majorité des chercheurs 
pensent que les sondas n'ont pas 
détecté de vie dans les échantillons 
de sol analysés », Une minorité reste 
toutefois de l’avis opposé. 

«Vlklng I» et «Vlklng Tl» se 
sont posées respectivemsnt à la 
surface de Mers les 20 juillet et 
3 septembre 1976, la première dans 
le bassin Cbryse» la seconde dans 
Utopia Planifia, 

Dès l’atterrissage da chacune des 
deux sondes le succès de la mis¬ 
sion a'anoonçait comme complet i 
tous les instruments, à une ou deux 
exceptions près, fonctionnaient par¬ 
faitement et le bras mécanique de 


choqua « Vikïng » commençait à 
ramasser des échantillons ds sol et 
à les placer dans las laboratoires 
biologiques, trois pour chaque son¬ 
de. 

Très rapidement, les résultats des 
expériences plongeaient les respon¬ 
sables de la mission daaa l'embar¬ 
ras. Si certains pouvaient laisser 
penser que des êtres vivants respi¬ 
raient dans lee petits laboratoires, 
les autres faisaient rejeter l'idée de 
la présence d'une vie actuelle ou 
passée. 

Une chose seulement était sûre v 
les réactions chimiques ou autres 
obtennes étaient surprenantes pour 
tous les spécialistes. 

M. Don Devlncenrl, directeur ds 
la division de biologie extra-terres¬ 
tre de le N A3 A. a souligné récem¬ 
ment que les théories selon lesquel¬ 
les on aurait observé des phénomè¬ 
nes uniquement chimiques sont sé¬ 
rieuses, mais ne sont pas corrobo¬ 
rées par tous les résultats des expé¬ 
riences. 

De même, étant donné que Ton 
n'a décelé aucune trace de matière 
organique dans les échantillons, on 
ne peut pes conclure evec certitude 
que des organismes ont vécu ou 
vivent encore sur la planète rouge. 


, Du nouveau dans le cosmos 

Un nouvel ensemble planétaire comparable à notre système 
solaire serait en cours de formation dans la constellation du Cygne, 
rapportent deux astronomes américains. 

Le Dr Richard Thompson, de l’umvarslté d’Arizona s indiqué 
devant le congrès de la société américaine d astronomie que l'étoile 
dénommée « MWC 348» pourrait être en traio de se transformer et 
que des planètes pourraient se créer autour d élia Selon ses 
observations de l'étoile, celle-ci est entourée d’un «disque 
préplanétaire» composé de gaz et de poussières. Chaque mois ce 
disque perd de sa luminosité 

Cela, a «jouté le Dr Thompson, signifierait qu’une partie des 
matériaux de ce disque est attirée par l’étoile et s'écrase dessus 
tandis que le reste pourrait se condenser et former des planètes. 

C'est comme cela que, selon certaines théories, se serait formé 
notre système solaire, avec le Soleil et les planètes, U y a quelque * 
4.6 milliards d'années. 

RL 10.06.1977 


Un milliard da dollars 
poor rouler sur Mors 

Pour un miitiêrt do doHors 15 mHHenb do JlaraJ Êoo 
Amén Geins sont prêts à dMbppmr un pétoods à chmUlee 
qui ptkwmt se déplacer sur ta planète Mors qurterf une 
durée do dora ont. 

Une maquette eu tiers des dimensions téoUm do ce 
véhrcuie o été présentée. 6/te çorarort s* oppoÊw oViting Ht», 
fotseot omoi suite eux deux premiers Vikings immobitm V 
ont effarr» ouf te ptonèio. L'ALSACE 04.06,1977 


Monstre 
du cosmos 


Avec son enveloppe de ma¬ 
tière en suspension dans l’espa¬ 
ce, l'étoile «Betelgeuse» de la 
constellation d'Orion. bien visi¬ 
ble de la Terre, a un diamètre 
de 400 fols celui de notre 
système solaire, a découvert 
une équipe d'astronomes. 

M San d for d, un astrophysi¬ 
cien du laboratoire de Los 
Alamos (Nouveau-Mexique), a 
Indiqué que «Betelgeuse» per¬ 
dait continuellement de la ma¬ 
tière. celle-ci formant une sorte 
d’énorme enveloppe autour de 
l'étoile. 

Des photos prises par un 
nouveau procédé ont permis, 
selon lui, de conclure que 
l’étoile elle-même avait un dia¬ 
mètre de 500 fois celui du 
soleil (1.3 millions de km) le 
diamètre de l’étoile et de son 
enveloppe atteint 4.500 mil¬ 
liards die km. soit quelque 400 
fois l’orbite de Pluton (11 mil¬ 
lions de km) autour du soleil. 
Pluton est la planète la plus 
éloignée du soleil. 

M. Sandford estime d’autre 


part que «Betelgeuse» a quel¬ 
que 10 milliards d'année*, 
contre environ 4 milliards pour 
le soleil __ _ r ___ 

RL 07.06.1977 


Un artfroïclt 
trAfe la terra 

Un astéroïde en orbite autour du 
Soleil a failli entrer en collision avec 
la terre le mois dernier, ont indiqué 
les astronomes du « Central Bureau 
For Astronomical Telegrams » ins¬ 
tallé aux Etats-Unis 

Le Dr Brian Marsden, le directeur 
du bureau, a déclaré qye l’objet cé¬ 
leste aurait pu provoquer une catas¬ 
trophe grave s'il avait atteint la 
Terre L'astéroïde est passé te 
20 octobre dernier à seulement 1,2 
millions de kilomètres de la Terre, 
une faible distance è l'échelle de 
l’espace. L'objet, baptisé 1976 UA, a 
été découvert par hasard par trois 
observateurs utilisant des^ télesco¬ 
pes différents à l'observatoire de 
Mont-Palomar en Californie. 

PŒ5Œ-0CÈAN 3.1T76 


UNE UtTÊORITV EN fW de 

plus de deux tonnes a été trou¬ 
vée dans ie sud de U Californie, 
près de la localité de Teméty- 
nioe Palme. Le poids de cette 
météorite — entre deux et trois 
tonnes — en (ait la seconde plua 
importante des Etats-Unis» après 
celle de Wlllamette (Orégon) qu! 
pèse quelque treize tonna. Elle 
m saura environ un mètre de 
long, un métra de large et 78 cm 
d’épaisseur. Elle serait tombée 
sur terra M y a au moins quel* 
Ques centaines d'années. 

OUEST- FRANCE1Q.6.77 
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écologie 


NUCltAIRE 31.05.1977 

504 scientifiques 
contre 

«Super-Phénix» 

Cinq cent quatre scientifiques de 
la région grenobloise ont écTit au 
president de la République pour lui 
demander de suspendre la construc¬ 
tion du réacteur <c Super-Phénix » 
de Creys-Malville (Isère] dont le dé¬ 
cret d’autorisation a été publié sa¬ 
medi dernier au « Journal officiel ». 

Cette lettre ouverte, dont le con¬ 
tenu a été révélé Par le comité uni¬ 
versitaire scientifique grenoblois 
pour l'arrêt du programme nucléai¬ 
re. reprend les lignes générales de 
celle, signée en décembre 1976, Par 
1.300 des 1.500 ingénieurs, physi¬ 
ciens et techniciens du Centre eu¬ 
ropéen de recherches nucléaires 
(CERN) de Genève. 

Les scientifioues grenoblois de¬ 
mandent la suspension de « Super- 
Phénix » en raison « des doutes 
spécifiques que présente la filière 
des réacteurs à neutrons rapide» re¬ 
froidis au sodium ». Ils doutent éga¬ 
lement de l'intérêt économique de 
cette filière. 


CENTRALE SOLAIRE AUX U.S.A. 24 071976 

pnp centrale electnqim de 32 kilowatts fonctionnant qrare a 
iénergip solaire, a ete mise en service a Albuquerque (Nouveau 
Mexiqiip) a annnnrp l’administration pour la recherche et le dé* 
velopppment de l energip des Etats-Unis 

<>tfe centrale psi constitué de réflecteurs paraboliques captant 
Ip sninl Olui-ci chauffe dp l’huile contenue dans des canalisa* 
irons placées demere 1rs réflecteurs Cette huile i hauffe a son four 
du toluene qui fait tourner uop turbine 

l.’FRDA prévoit de i hauffer et de climatiser un bâtiment de 
mon métrés carres dans lequel se trouve notamment un laboratoire 
scienlifiquq. 


« Us s'inquiètent, d'autre part, 
de « la nécessité de procéder è un 
premier retraitement des combusti¬ 
bles » de la filière à eau légère pour 
la fabrication du combustible du 
« Siiper Phénix », puis de procéder 
à un second retraitement pour bé¬ 
néficier de l’avantage de la surgé¬ 
nération, alors que les Problèmes 
techniques de retraitement et du 
stockage des déchets ne sont Pas ré¬ 
solus. » 

En dehors de ces arguments tech¬ 
niques, les 504 scientifiques regret¬ 
tent « l’absense d’un rappo t offi¬ 
ciel et public sur le projet et son 
impact écologique, le manque d'in¬ 
formation du public et de la popu¬ 
lation de la région, placée devant 
le fait accompli et l'absence totale 
d’experts non liés aux milieux in¬ 
téressés par la construction des 
centrales ». 


Tué Dur des radiations 

La commission australienne è 
l'énergie atomique a révélé lundi 
ou’eïle payait des Indemnités à la 
famille d’un de »qa employés décé* 
dé de leucémie anrès avoir été ex¬ 
posé à des radiations atomiques. 

Le directes de la commission, 
M/ Aider, a admis que « lis radia¬ 
tions pouvaient être la cause de la 
maladie ». L'homme dont le nom 
n’a pas été révélé est décédé en 
avril 1977, et 11 est sans doute le 
premier cas de décès après expo¬ 
sition è des radiations. 

22.06.1977 


technique _ 

ATOME: L’IMPOSSIBLE DÉCOUVERTE 


Les membres de la société américaine de physique, 
'ont invoqué mardi, de récentes rumeuis. selon lesquelles 
des chercheurs Suisses auraient observé une transmuta¬ 
tion de particules atomiques Les observations des 
savants helvétiques devraient être publiées dans Quel¬ 
ques purs mais elles ont déjà mis en émoi le monde 
scientifique selon leurs collègues Américains U trans¬ 
mutation de ces particules est en effet impossible en 
théorie et selon M Steven Weinberg, professeur de 
physique è Harvard et à Stanford, lauréat du prix 
«Dannie Heinemann», elle impliquerait qu'il existe une 
autre force naturelle élémentaire, dont {existence n’a 
pas encore été démontrée 

Cette découverte, réalisée grâce à un cyclotron aurait 
du reste été accidentelle et plusieurs laboratoires vont 
maintenant essayer de la répéter expérimentalement. 


La nouvelle force élémentaire pourrait avoir pour 
support des particules dénomrv^es «Sealar» De même, 
ces savants estiment depuis de nombreuses années que 
-i interaction faible» de la radioactivité est -supportée» 
par certaines particules «lourdes», qu i) n’ont pas réussi 
à isoler expérimentalement Pour le docteur Weinberg, 
ces particules auraient cependant une masse 60 fois 
plus forte que le proton 

Si les théories concernant chaque force élémentaire 
concordaient comme le supposent les savants, les 
particules supportant la nouvelle force élémentaire 
devraient avoir une masse extraordinaire, atteignant le 
millionième de gramme 

Et cela serait suffisant pour que les physiciens 
dussent dorénavant tenir compte de la gravité dans leura 
calculs atomiques, y^ Q2 1977 


RL 25.01.1977 

• La « Royal Navy » envisage de 
s? doter d'une patrouille de diri¬ 
geables capables d’assurer de feçon 
permanente la sécurité des instal¬ 
lations pétrolières britanniques en 
mer d\i Nord affirme le Daily Mail. 


# Deux médecins américains de 
le N.A.S.A. ont affirmé, samedi, à 
Buenos Aires, que les Etats-Unis 
mettront en orbite en 1960 * une 
co nunaulé satellite internationa¬ 
le » qui pourra accueillir jusqu'à 
deux mille personnes, des savants 
en Toccufrence. Ces derniers rejoi - 
tiraient la station au moyen d'une 
navette spatiale qui effectue ac¬ 
tuellement des vols expérimentaux. 

21.03.1977 
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• Une équipe de recherche de 
« General Motors » a réussi è mettre 
au point un élément de batterie 
compact au lithium et au sulfure de 
fer et Ta fait fonctionner pendant 
plus de 1.000 heures, ea qui cons¬ 
titue probablement un record du 

« 00de - 04.02.1977 
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AUX ET AT,S-UNIS , UN SYSTEME DE RADIO 
ORIGINAL AU SERVICE DES UFOLOGUES l 


Chaque époque, chaque pays a ses passions et ses modes. Aux Etats- 
Unis, où l’on se fait un devoir de faire tout les premiers, le grand 
dada actuel, c'est le "C.B." 

Le C.!3., ou Citizen Band (radio) est devenu, en quelques années, le 
gadget à la mode. Réservé tout d'abord aux camions, il a, petit à 
petit, grâce à l'astuce des constructeurs, gagné tout le secteur de 
l'automobile de tourisme. En zones rurales, on le trouve également 
chez le particulier, car non seulement il distrait, mais, en plus, 
il rend service. 

En quoi consiste le C.B. ? Il s'agit tout simplement d'un poste é- 
metteur-récepteur, portée maximum kilomètres. 

Que fait-on avec le G.B.? N’importe quoi! Vous pouvez parler, chan¬ 
ter, raconter des histoires, faire la cour, passer des annonces etc... 
Bien entendu, tout est prévu pour éviter de gêner les fréquences u- 
tilisées par les services de police, d'interventions diverses etc... 

Et le contrôle des canaux est du domaine de la Commission Fédérale 
pour les Communications qui a réparti les fréquences d'utilisations 
selon les zones et les utilisateurs. 

Comme aux USA on roule beaucoup plus de nuit qu’en Europe, le C.B. 
est devenu le compagnon indispensable de l'automobiliste ou du rou¬ 
tier. C'est un dérivatif, un moyen de se distraire pendant un long 
parcours, en échangeant avec des inconnus, toutes sortes de dialo¬ 
gues, mettant ainsi en relief une forme de rapports entre humains 
entièrement nouvelle qui, selon de sérieux sociologues, "peut appor¬ 
ter de profonds changements dans la société".(Antenne 2, 6.5-1977)• 

Mais, direz-vous, où est le rapport avec l'UFOLOGlE. En lisant ce 
qui va cuivre, vous serez édifiés: 

CHASSE AUX SOUCOUPES VOLANTES GRACE AU C.B. 

(Extrait de "i'he C.8. TIMES JOURNAL" Mars 1977) 

"Attention, attention, alerte CRUFONî" - "Que se passe-t-il?"... - 

"Alerte CRUFONI"...- "J'ai vu un OVNI sur la Nationale 9!". 

CRUFON n'est pas la dernière fantaisie des utilisateurs du C.B. C' 
est le nom de code radio du Citizen's Radio UFO Network qui utilise 
le C.B. pour traquer les OVNI. Tous ces C.Banders (comme on les ap¬ 
pelle aux USA),sur toute l'étendue du pays, rencontrent toutes sor¬ 
tes de bonnes volontés s'intéressant en permanence à d'éventuels 
atterrissages de "petits hommes verts". 

CRUFON dépend d'un organisme plus important appelé: INTERNATIONAL 
UFO REGISTERY (IUFOR) dont le Q.G se trouve à VIENNE (Autriche), 
et a des centres dans vingt pays. 

Mr. D. William Hauck, directeur de la branche Nori-Américaine de 
IUFOR, dit du C.B. qu'il est devenu un facteur très important dans • 
le dépistage des OVNI et le regroupement des observations, surtout 
en zones rurales. 

Le C.B. a prouvé sa grande utilifcédans de nombreux cas d'observa¬ 
tions. Le plus récent, signalé en Pennsylvanie, en illustre l'exem¬ 
ple: une observation avait été faite vers 4 heures du matin, concer¬ 
nant une curieuse lumière nocturne. Deux camionneurs l'avaient vue 
et l'OVNI les avait suivis pendant tout le trajet jusqu'à NEW YORK. 
Lorsqu'ils arrivèrent dans cette ville, l'OVNI, à la lueur du jour, 
devint un disque. Ce cas est, je pense, un des rares cas d'OVNI 
suivant un véhicule de nuit jusqu'au petit jour, dit Kr. Hauck... 

Il n'y a pas tout un ensemble de codes pour les membres du CRUFON 
mais, pour faciliter la tâche, un petit code conventionnel a été mis 
au point, uniquement pour les types d'observations. Par exemple , 
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10-NL désigne une lumière nocturne, 10-D.D. un disque diurne, 10-K 
une rencontre rapprochée etc... 

L'information CRUFON est utilisée comme source principale pour ali¬ 
menter, en cléments exploitables, un ordinateur en vue d'études plus 
poussées et comme éléme ts de référence pour les observations à venir. 
Cet ordinateur, utilisé par IUFOR, a emmagasiné jusqu'ici oO.OOO 
observations d'OVNI. L'agence a aussi programmé con ordinateur afin 
qu'il puisse automatiquement analyser les photographies qui lui sont 
soumises et déterminer si elles sont truquées. 

La Commission Fédérale pour les Communications a accordé à IUFOR 1' 
autorisation d'utiliser les communications radio à courte distance 
poufc faciliter la coordination des enquêtes et des rapports sur les 
phénomènes aériens non identifiés. Quoique non officielle, la fré¬ 
quence du C.B. attribuée à ITJFOR est le canal 5» 

Le C.E. est utilisé tout d'abord pour les observations initiales, 
après quoi les membres du CRUFOU appellent le centre IUFOR sur un 
numéro de téléphone spécial, détaxé, lui signalent leurs trouvailles 
qui sont enregistrées. Par la suite, le centre décide de la suite à 
donner à chaque cas. Lorsqu'un rapport d'observation est à faire, il 
faut donner les renseignements suivants: lieu, heure, et durée, des¬ 
cription de l’objet( taille, vitesse, couleurs, bruits, mouvements) 
nombre de témoins. 

Mr. HAUCK espère que l'effectif de CRUFOU s'accroîtra étant donné 
le nombre de gens qui utilisent le C.D. maintenant. L'admission y 
est gratuite et il n'y a aucune obligation. Lee membres reçoivent une 
carte et une information générale sur le groupe lorsqu'ils adhèrent. 
L'agence se propose par la suite de publier la liste dos membres dans 
un répertoire qui permettra à ceux qui sont intéressés par les OVÎII 
de prendre contact rapidement avec quelqu'un sur place pour lui 
signaler leurs éventuelles observations. 

oooo 

On peut, certes, envier ces "chasseurs d'OVNI" et rêver à la masse 
d'informations récoltées ainsi et sur lesquelles ils peuvent tra¬ 
vailler. Cependant, à la lumière de ce que j'ai pu constater d'a¬ 
près les articles de presse sur les observations d'OVNI aux USA 
paraissant dans les journaux américains, il apparaît qu'une très 
forte proportion de cas signalée concerne. des observations noc - 
turnes (90$ au moins), donc peu exploitables pour l'ufologue. 

La nuit, tous les chats sont gris, dit-on, et la lumière d'une sim¬ 
ple torche ou d'un feu de position peuvent être vite assimilés à 
des OVNI. Ajoutez à cela la méconnaissance des gens en ce qui concer¬ 
ne les phénomènes naturels et voilà du pain bénit pour journalistes 
en mal de copie. 

A titre indicatif, et pour illustrer mon propos, je signale que le 
mensuel du CUFOS, dirigé par le Dr Allen HYNEK, daté de Mai 1977* 
donne, pour les statistiques des observations en mars 1977 sur le 
territoire des USA: sur 82 rapports d'observation, ?3 ont été iden¬ 
tifiés, 4 seulement ont résisté à tous les examens et gardent leur 
qiialité d'OVNI l 95*1% de déchet I Quand on connaît le sérieux du 
Dr HYNÎ2K, cela se passe de commentaire. 


Jean SEDER 

OOOOOÛÜOOOOÜGOOUOOOÜÜÜOOOOOÜOOOOOOOOOOOÜOOOOOOOOOOOOOOOOOÜOOOOOOOOO 

... DES MILLIARDS DE T ERRIENS ! 

L'Américain Robert MONAMARA et une quarantaine d'experts mondiaux 
réunis au Danemark en juin 197? sont arrivés à la conclusion, au cours 
de la 4ème conférence "BELLAGIO", que le globe terrestre comptera, 
dans environ 10C ans, une population de 1_1 à 12 milliards d'habitants 
soit environ trois fois plus qu'actuellement. Sombre perspective!... 

26 


« 




UN OViJI BROUILLE LEU SYSTEMES ELECTRIQUE.:» 


par John IL CA'fHCAP.T 
"National Enquirer ,; /22.03.1977 

Vu d’abord par les habitants de TEHERAN (qui téléphonèrent à la tour 
de contrôle IiEHRABAD AIRPORT) , l'OVNI ressemblait à un ventilateur 
volant à 4 pales qui changea de forme. L’observateur, à la tour, a- 
perçut l'objet à son tour, cette fois de forme rectangulaire! Les 
extrémités gauches et droites étaient de couleur bleue. Une lumière 
clignotante rouge se trouvait au centre; l'objet ion identifié se 
déplaçait en "ondulant" de haut en bas, en se dirigeant vers le nord; 

I ' observateur-contrôleur HOSSAIN PIROUZI en informa l'AIR FORCE qui 
fit décoller un premier jet ("PIÎANTOM") qui rentra rapidement faute 
de carburant, puis un second. 

Le général AZARBARZUI confirma que les detix chasseurs, à peine à 
27 km Je l'OVTH, voyaient leur système électrique et électronique 
mystérieusement éliminé jusqu'à ce qu'ils s'éloignent de l'engin!... 

La même chose se produisit à un avion de ligne qui s'approchait de 
l'aéroport: "C'était étrange et inexplicable; jamais nous n'avons dû 
subir pareil faitl" Le premier pilote, dans un message, expliqua : 

-"Je vole à Mach 2 et suis à env. «>0 km d rrière l’objet. Toute pour¬ 
suite est inutile, jamais je n'arriverai à le rattraper!" Le second 
jet essaya lui aussi de le rejoindre, d'un bout à l'autre de l'Iran; 
l’OVIJI se déplaçait à des vitesses fantastiques et paraissant dispa¬ 
raître, puis réapparaître... 

II convient également de noter une coupure de la radio lorsque l'en¬ 
gin se rapprochait. Après plusieurs essais infructueux par suites de 
pannes des systèmes électriques, la base militaire ordonna au deuxiè¬ 
me chasseur de retourner à sa base. 

A un moment donné, un petit objet lumineux fut éjecté de l'OVNI vers 
l'avion puis fila vers le sol où aucune trace d'impact ne put être re¬ 
levée... Buis, 1'objet"invincible" disparut rapidement dans le ciel. 

Mais l'incident ne semble pas s’arrêter à ce point: en effet, 45 mi¬ 
nutes après la disparition de l'OVÏÏI dans le ciel de l'IRAN, un 
BOEING 707 de la TAP AIRLBIE, quittant LISBONNE (soit à env; 4800 km 
de TEHERAN!), faillit entrer en collision avec un ...énorme objet vo¬ 
lant qui croisa sa route. (La revue "ENQUIRER" rapporta cette ren¬ 
contre ahurissante dans son numéro du 30 novembre 1976. ) 

L'objet, au-dessus de LISBONNE, tel qu'il fut décrit par les pilotes 
et l'équipage du 707 , correspond, à peu do choses près, aux descrip¬ 
tions de l'OVNI aperçu à TEHERAN peu de temp auparavant... 

NDLR: La distance séparant les deux points d'observation 
étant d'env. 4800 km, la vitesse de l'OVNI (s'il s' 
agit du même) serait supérieure à 6000 km/ heure! 

Lire également "UFOLOGIA" N°7, page 21. 


Traduction résumée; G. SCHWEITZER 

CFRU 

Information; Jean SIDER. 

0000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 
NOUVEAUTES BIBLIOGRAPHIQUES 

TEEf ÏESÏÏTS' DIjT NAZCA par Simone UAISBARD Editions R. LAFFONT 
LA REALITE MAGIQUE par R. DE LAFFOREGT Editions R. LAFFONT 

Rappel; HUMANOÏDES EXTRATERRESTRES par H.DURRANT. Ed. R. LAFFONT 
CES DIEUX VENUS D'AILLEURS par C.DEQUERLOR. Editions A. MICHEL . 


27 
















PjlE [QUEUE ETRAN GE A HEU 

Dat e d e l'in cide nt: nuit du mardi au mercredi 25-03.1977 
Interview de Jean-Pierre DUC D'ODON/ V.D.IÎ 

Mlle Hélène LEBLANC a accepté de nous relater cette assez surprenante 
histoire, vécue par trois personnes entre 1h 30 et 4 h du matin : 

'•Je m'étais endormie comme à l'habitude, les volets mi-clos, dans ma 
chambre donnant sur le jardin lorsque je fus tirée de mon sommeil par 
une étrange sensation d'oppression. Dans le rêve précédant mon réveil, 
j'avais l'impression qu'on placardait quelque chose sur mes vitres 
pour les obstruer. Tout à fait réveillée et saisie d'angoisse par le 
silence inhabituel qui régnait, je me suis dirigée vers la fenêtre et 
c'est là que j'ai vu, à peu près au-dessus de la maison eue l'on aper¬ 
çoit au-delà du jardin, une FORME OBLONGUE DEGAGEANT UNE * LUMIERE ORAN¬ 
GEE et faisant penser à l'image d'un boomerang ou d'un croissant. D'a¬ 
bord immobile, cette forme décrivit ensuite un étrange mouvement de spi¬ 
rale sans jamais cependant bouger d’endroit. Pour me prouver que je n'é¬ 
tais pas en proie à un phénomène d'hallucination, je suis allée réveiller 
ma mère qui fut bien obligée de constater comme moi qu'il se passait de¬ 
vant nous quelque chose de tout à fait extraordinaire et d'inexplicable. 
Au bout d'un quart d'heure, la forme s'éloigna lentement de façon tout 
à fait horizontale et dans le même temps, à la droite du jardin, en di¬ 
rection du porc Barbleux, nous avons aperçu une SECONDE LUMIERE ORANGEE 
QUI CLIGNOTAIT par intermittences, comme s’il s'agissait d'un quelcon¬ 
que signal. Cette fois, nous avons appelé ma soeur à la rescousse et nous 
sommes donc tr»is à avoir pu observer ce phénomène pendant près do deux 
heures. Chose étrange, durant les 15 ou 20 minutes où la forme demeura 
non loin de la maison,c'est-à-diro à proximité do 1'autoroute, nous ne 
vîmes passer aucune voiture, alors qu'à l'habitude, le trafic est conti¬ 
nuel. De plus, les chiens du quartier qui aboient pour un oui, pour un 
non, restèrent muets durant tout ce laps de temps!" 

Communication: JP. D'IIONDT - GDEOVNI. 

oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo 
EST-CE LA FIN DU SECRET GARDE AUTOUR DES UFOS ? 


Extrait de "SIOUX FALI.S ARGUS-LEADER/ USA - 21.01.1977 » : 

Est-ce que, sous l'administration du Président CARTER, le gouvernement 
nous en dira d vantage au sujet dos UFOS qu'il ne l'a fait jusqu’à pré¬ 
sent? A la lumière de ce que CARTER lui-même a dit à ce sujet, il y a 
une chance pour que, quel qu'ait été le secret qui a entouré officiel¬ 
lement le mystère UFO, celui-ci touche à sa fin. Lors d'une interview 
avec "L'ENQUETEUR NATIONAL'' au printemps 1976, CARTER a dit:"Je suis 
convaincu que les UFOS existent parce que j'en ai vu un... Si je de¬ 
viens président, je ferai en sorte que toutes les informations dont 
ce pays dispose au sujet d'apparitions d'UFOS soient accessibles au 
public et aux scientifiques." Sa propre expérience a été relatée dans 
un article publié dans 1'ATLANTA CONSTITUTION, fin 1975•(NDLR-CFRU: 
voir "UFOLOGIA" N°9, page 7«) L'espoir que le 39èrae président de la 
nation soit fidèle à sa promesse est fondé sur quelque chose de plus 
que sa réputation d'intégrité. Lui-mêne un scientifique respecté,un 
physicien nucléaire reconnu, il a été désigné comme étant le président 
des USA le plus scientifiquement conscient de toute l’histoire du pays. 
Il a l'objectivité qui est nécessaire pour traiter de matières scien¬ 
tifiques. 

Puisse la franchise promise en ce qui concerne les objets volants non 
identifiés venir de toutes les branches du gouvernement! 

(«Ho More Secrecy About UFOsV") Traduotion . Solange hENHIOH/CFHIT. 
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objets votants 

non identifiés (o.v. n.i) 

■ 

astronautique 

■ 

archéoiogie 

■ 

parapsychologie 

■ 

phénomènes insolites ... 
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